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L’ALGÉRIE, UN ACTEUR MAJEUR 

Les évènements importants ayant marqué
l'actualité ces derniers jours apportent la

preuve de la place prestigieuse que la
nouvelle Algérie occupe sur la scène

régionale et internationale ainsi que sa
stature en tant que puissance régionale,

mais également comme acteur essentiel à
l'échelle internationale, a souligné la revue

El Djeïch dans son dernier numéro.
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dIsPONIbILIté des médICameNts daNs Les HôPItaUx  

Renforcement de la coordination entre
l’UNOP et la PCH 

Le président de l'Union nationale des opérateurs pharmaceutiques (UNOP), Dr Abdelouahed Kerrar, a salué les directives du président de
la République, Abdelmadjid Tebboune, lors du dernier Conseil des ministres, concernant la disponibilité des médicaments au niveau des
établissements publics de santé, affirmant que cela traduit la volonté politique des plus hautes autorités du pays de prendre à cœur la

santé des citoyens.

«A ssurer une coordination
efficace entre les opéra-
teurs pharmaceutiques et la

Pharmacie centrale des hôpitaux (PCH)
contribuerait à améliorer la disponibilité
des médicaments hospitaliers». C’est ce
qu’a déclaré, hier, le président de l'UNOP
au Jeune Indépendant.   
Il a tenu à préciser que, lors d'une réunion
conjointe dimanche dernier, regroupant
des représentants de l'UNOP, du ministère
de la Santé et ceux de la Pharmacie centra-
le des hôpitaux, il a été relevé la nécessité
de trouver des solutions au fait que pour
certaines listes de molécules, il n'y ait
qu'un seul fournisseur.
« Il serait judicieux de trouver des solu-
tions réglementaires afin de se mettre à
l'abri de tout risque de pénurie ou de ten-
sion », a déclaré le Dr Kerrar. Lors de cette
réunion, « nous avons émis la suggestion
que la PCH devrait prendre des mesures de
précaution afin de garantir les molécules
nécessaires aux traitements des patients »,
a-t-il ajouté. Il est important que la PCH
fasse respecter les délais de production et
de mise à disposition des traitements,
conformément à l’appel d’offres. Il a ainsi
expliqué que le fait qu'« un certain type de
molécule soit produit par un seul produc-
teur implique toujours un risque de
manque de disponibilité, que ce soit à
cause de problèmes de stabilité, de dispo-
nibilité de matières premières ou d'in-
trants, ou encore de perturbations au
niveau mondial », mettant ainsi en exergue
la nécessité de trouver des solutions
idoines aux perturbations dans le flux de la
disponibilité des matières premières et des
intrants. Il est important que la PCH fasse
respecter les délais de production et de
mise à disposition des traitements, confor-

mément à l’appel d’offres. 
Le président de l’UNOP a également mis
en exergue que pour la prise en charge du
traitement des maladies rares, « il était
nécessaire de trouver des solutions, notam-
ment en nous transmettant la liste des
médicaments qui ne sont pas brevetés afin
que l’on puisse les proposer à la produc-
tion à nos adhérents ».  
En outre, le Dr Kerrar a souligné qu'il ne
suffit pas de dresser une simple liste des
médicaments et des molécules en tension,
comme les traitements d'oncologie et des
maladies chroniques, enchaînant qu’il est
crucial d'assurer une meilleure efficacité
dans la coordination des efforts communs
pour garantir la disponibilité des médica-
ments dans les hôpitaux de manière fluide
et efficiente. 
Il convient de noter que lors du dernier
Conseil des ministres, le président de la
République a insisté sur l'impératif de tirer
des leçons des précédentes expériences et
de tâcher d'éviter, à l'avenir, toute pertur-
bation concernant l’approvisionnement en
médicaments, notamment les anticancé-
reux. Il a également appelé à actualiser et
moderniser le système de gestion des phar-
macies centrales suivant un système de
veille ainsi que faire preuve de la rigueur
requise vis-à-vis de l'ensemble des opéra-
teurs conventionnés avec les établisse-
ments de santé pour qu'ils honorent leurs
engagements relatifs à l'approvisionne-
ment du marché national. Le chef de l’Etat
a aussi donné des instructions fermes pour
l’adoption d’un plan d'information et de
communication proactif concernant toute
perturbation pouvant surgir, en vue de
prendre les précautions nécessaires. Dans
cette optique, le président Tebboune a
insisté sur l’amélioration des processus, la

modernisation des pratiques et le respect
des délais, ce qui contribuera à assurer un
approvisionnement continu en médica-
ments essentiels pour la population. 
Par ailleurs, il a enjoint le gouvernement à
plancher sur le fait que l’Algérie doit s’en-
gager dans des réformes structurelles pour
renforcer sa résilience face aux défis de la
chaîne d’approvisionnement pharmaceu-
tique.
Il convient de rappeler que dans le cadre de
la modernisation de la gestion de la Phar-
macie centrale des hôpitaux (PCH), à la fin
du mois de novembre dernier, plus de 80
000 bons de commande électroniques ont
été honorés. Suite à la réussite de cette pre-
mière étape, une seconde phase de numéri-

sation a été lancé, comportant trois nou-
velles fonctionnalités : l’enregistrement et
le suivi des produits pharmaceutiques, la
régulation entre les différents partenaires
de santé, invités par le ministère à intégrer
cette plate-forme, ainsi que le contrôle et la
surveillance afin d'éviter les détourne-
ments, qui se matérialisent à travers des
échanges ou une cession de produits. De
plus, selon la PCH, le bon de commande,
dans sa nouvelle version numérisée, per-
met au ministère de la Santé d'avoir une
visibilité des produits périmés, ainsi que de
contribuer efficacement à la rationalisation
et la mutualisation des moyens et res-
sources financières des établissements.

Sihem Bounabi 

ramadHaN

La Gendarmerie nationale met en place 
un plan sécuritaire 

LE COMMANDEMENT de la Gendarmerie nationale (GN)
a mis en place, à l'occasion du mois sacré de ramadhan, un
plan sécuritaire inclusif pour assurer la sécurité des routes
des différents espaces publics et des mosquées qui relè-
vent de son territoire de compétence, a indiqué mercredi
dernier un communiqué de ce corps constitué. A l'occasion
du mois de ramadhan et en vue de « garantir la tranquilli-
té et la sécurité des citoyens durant ce mois sacré, le com-
mandement de la GN a mis en place un plan sécuritaire
inclusif pour assurer la sécurité du réseau routier, des dif-
férents espaces publics et des mosquées qui relèvent de
son territoire de compétence, à travers la mise en place de
patrouilles fixes et mobiles soutenues par les escadrons de
la GN, et ce aux fins d’assurer la tranquillité et la santé
publiques, et protéger les individus et les biens ».Le plan
vise à assurer la protection des personnes et des biens, à
sécuriser l’environnement du citoyen et à garantir un cli-
mat de quiétude durant le mois de ramadhan, qui coïncide,
cette année, avec la saison estivale, période de grande
affluence vers les lieux de plaisance durant les soirées et
de multiples déplacements, de jour et de nuit, à travers les
axes routiers ainsi que vers les complexes commerciaux et
les mosquées.
Les services de la Gendarmerie nationale ont intensifié les
dispositifs de sécurité mis en service, renforcé les mesures
préventives et répressives de jour comme de nuit, et pro-

cédé à la mise en place de dispositifs et de mesures de
sécurité supplémentaires pour garantir le contrôle général
du territoire.
Le plan concerne aussi l’intensification de l’action de
proximité en direction du citoyen ainsi que le contrôle du
réseau routier pour assurer la fluidité du trafic routier par
une présence permanente sur le terrain et une surveillance
rigoureuse des véhicules et des personnes suspectes dans
les différentes régions, ajoute le communiqué.
Les services de la Gendarmerie nationale œuvrent, à tra-
vers ses dispositifs opérationnels fixes et mobiles au
niveau national, que ce soit au niveau des frontières, des
zones intérieures, à travers le réseau routier et tout son ter-
ritoire de compétence, à fournir au cours de ce mois sacré
des services de sécurité de proximité au profit des citoyens
où qu’ils soient, y compris pendant la nuit.
Pour ce faire, la GN intensifie les barrages de sécurité et
les patrouilles, en plus de mettre à la disposition des
citoyens plusieurs canaux et moyens de communication
leur permettant de signaler toute contravention, à savoir le
numéro vert gratuit (10.55), outre le site réservé aux pré-
réclamations et renseignements à distance
www.ppgn.mdn.dz et le site Tariki.dz sur Facebook.
Concernant le volet sécurité routière, le plan prévoit un
accompagnement des usagers de la voie publique et une
intensification de la présence des éléments de la GN sur

l'ensemble du réseau routier, en sus du lancement de cam-
pagnes de sensibilisation destinées aux conducteurs des
différents types de véhicules.
Une campagne a été lancée avant-hier, en coordination
avec la Direction générale de la Sûreté nationale (DGSN).
C’est une campagne nationale visant à sensibiliser les usa-
gers de la route à l’impératif de faire preuve de prudence
et de vigilance au volant. Dans le cadre du plan de sensi-
bilisation mis en œuvre par les services de sécurité natio-
nale pour le mois du ramadhan et de l’Aïd-el-Fitr, cette
campagne vise à organiser la circulation routière, assurer
la sécurité des citoyens et assurer leur confort.
Selon le chef de la brigade de sécurité routière relevant du
service de sécurité publique de la wilaya d’Alger, Salim
Djilali, cette campagne vise essentiellement à assurer la
circulation routière pendant le mois sacré du ramadhan et
à augmenter le degré de conscience auprès des usagers de
la route sur le respect du code de la route.
Dans le cadre de cette campagne nationale, le responsable
a appelé les conducteurs de véhicules longs trajets à éviter
de conduire lorsqu’ils sont fatigués et somnolents, tout en
restant vigilants pour éviter les accidents.
A cette occasion, les services de la Sûreté nationale ont
mobilisé tous les moyens pour rationaliser la circulation
routière, notamment vers les mosquées.

Lynda Louifi

Le Dr Abdelouahed Kerrar.
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LE CHEF de l’état a appelé au renforce-
ment du front interne et à faire preuve du
sens du partage. Le président Tebboune
s'est adressé avant-hier, veille du premier
jour du mois de Ramadhan, aux Algé-
riens. Le chef de l'État a mis en avant
dans son message les efforts de l'État
pour permettre aux citoyens de profiter
de la stabilité que vit le pays. Ce qui nous
appelle, a-t-il souligné, à « renforcer le
front interne, l'unité de la nation et l'es-

prit de la citoyenneté, au nom du partage
de la responsabilité collective ». Autre
point évoqué par le premier magistrat du
pays: l'inauguration récemment de la
Grande mosquée El Djazaïr. «Nous nous
félicitons, en cette circonstance, de
l'inauguration de la mosquée El Djazaïr
avec tout ce qu'offre cet édifice en
termes d'infrastructures à la hauteur des
valeurs nobles basées sur la modéra-
tion», en ce qui concerne la pratique de

l'Islam. Abdelmadjid Tebboune a eu éga-
lement, par la même occasion, une pen-
sée au peuple palestinien qui continue de
subir la sauvagerie de l'armée sioniste.
«Nous, voilà entamer le mois sacré du
Ramadhan, alors que nos cœurs sont ser-
rés de ce qu'endurent nos frères en Pales-
tine occupée», a -t-il soutenu. Et de rele-
ver que c'est «une opportunité pour
renouveler notre appel à la communauté
internationale pour assumer sa responsa-

bilité devant cette épuration collective,
mettant en exergue le devoir de respecter
ce que représente ce mois auprès des
musulmans. Le président de la Répu-
blique a adressé également ses vœux aux
membres de la communauté nationale
établie à l'étranger à qui il a souhaité un
bon Ramadhan, qu'ils le passent dans
leur pays natal ou dans les terres de leur
accueil.

M. D.

a L’OCCasION dU ramadHaN

Les vœux du Président Tebboune au peuple algérien

LA PLUS HAUTE autorité de la presse mauritanienne a
réprimandé et sanctionné, samedi dernier, le site internet
Anba Info pour insulte au gouvernement algérien. Une
autre sanction similaire a touché un autre site Takadoum
pour les mêmes motifs. 
La réprimande du site Anba Info et la décision de lui
imposer des sanctions sévères figurent dans un document
émis par l'Autorité suprême de la presse, portant la signa-
ture du chef de l'autorité, en date du samedi 9 mars 2024.
Le document accuse le site, fondé en 2007, d'avoir publié
des informations contenant des insultes intentionnelles,
des préjugés ouverts et des incitations à l'encontre du gou-
vernement algérien, selon ce qu'indique le document offi-
ciel.
L'Autorité suprême de la presse a rendu également une
décision ordonnant la suppression du site internet Anba
Info des plates-formes mauritaniennes pendant 60 jours.
Elle a également ordonné la suppression des articles incri-
minés. Principalement, deux ou trois articles provocateurs
sont la cause de cette prompte réaction de l’Autorité

suprême de presse locale. Le premier concerne la mort
accidentelle de deux éléments de la Garde présidentielle
mauritanienne, lors d’une récente visite du chef de l’Etat
en Algérie, alors que l’autre est une critique ironique sur
les autorités algériennes. Un autre article évoquait de sup-
posés préparatifs par l'Algérie d'une guerre contre le
Maroc.
Il convient de souligner que ce site n’est pas à son premier
impair. En raison de ses multiples dérapages, il avait déjà
reçu des dizaines de demandes de renseignements et de
convocations de la part des autorités supérieures de la
presse. Auparavant, il a fait l’objet d’une interdiction des
plates-formes locales pendant un mois complet. 
Pour de nombreux observateurs mauritaniens, ce site est
connu pour son style qui ressemble au média marocain
Hespress, appartenant aux services du Makhzen, dont
l’objectif primordial est d’encenser la politique de Rabat.
Hier déjà, ce site a publié une information propagandiste
concernant des aides alimentaires du régime marocain aux
Palestiniens à Ghaza. 

Par contre, il est curieux de constater que ce site et
d’autres médias ont complètement ignoré le lancement du
projet de la zone franche entre l’Algérie et la Mauritanie,
comme s’il ne s’agissait pas d’une information de premiè-
re importance pour les populations des zones frontalières.
Pourtant, ce projet a été lancé par les Présidents des deux
pays et répond à des besoins et des revendications émises
par les citoyens habitant des zones enclavées et éloignées
des grandes agglomérations et des circuits commerciaux.
Dans les commentaires publiés par ce site, juste après
l’annonce de la décision de suspension, un observateur
écrit que ce site est « un agent affilié aux renseignements
marocains et géré par l'ambassade du Maroc qui vante
l'occupation marocaine du Sahara occidental. C'est un site
marocain, pas mauritanien. Pourquoi ne nous a-t-il pas
fourni d’articles analytiques comme il le dit, sur le Maroc,
son régime sioniste et les crimes de l'occupation marocai-
ne contre nos cousins et notre peuple au Sahara occidental
occupé ? Il n'ose pas le faire, et s'il le faisait, il perdrait son
gagne-pain ». Hachemi Bey

sUIte à des INsULtes réPétées à L’égard de L’aLgérIe

Deux sites pro-marocains sanctionnés en Mauritanie

S ous le titre "Algérie: place presti-
gieuse à l'échelle régionale et inter-
nationale", la revue mentionne

dans son éditorial que "sur la voie tracée
par des millions de nos valeureux Chouha-
da avec leur sang pur, et dont nous évo-
quons les exploits au mois de mars de
chaque année, afin que leur héroïsme soit
le phare qui guide les générations succes-
sives, la nouvelle Algérie réalise de pré-
cieux progrès tant sur le plan interne
qu’externe".A cet effet, la publication relè-
ve que d'"importants évènements ont mar-
qué l'actualité ces derniers jours, apportant
la preuve de la place prestigieuse qu'elle
occupe sur la scène régionale et internatio-
nale ainsi que sa stature, non seulement en
tant que puissance régionale, mais égale-
ment comme acteur essentiel à l’échelle
internationale". Elle rappelle à ce titre que
"le premier événement à dimension mon-
diale par excellence est l'accueil par notre
pays des travaux du 7ème Sommet des
chefs d'Etat et de gouvernement du Forum
des pays exportateurs de gaz qui a été véri-
tablement le sommet des grands défis, en
ce qu’il s'est tenu dans une conjoncture
caractérisée par les tensions géopolitiques
et les difficultés économiques que traverse
le monde".
Pour la revue cet événement "reflète la
position prestigieuse de l'Algérie et sa fia-
bilité avérée sur la scène énergétique mon-
diale et lui confère la qualité d’acteur

effectif pour ce qui est de garantir la sécu-
rité énergétique mondiale, outre le fait de
disposer de hautes qualifications et d’une
vaste expérience qui lui permettent de
jouer un rôle de premier plan en tant que
partenaire important dans le domaine".
En ce sens, la même source note que le
Sommet d'Alger a été "un succès à tous les
points de vue et à tous les niveaux, surtout
en ce qui concerne l’impératif de consoli-
der cet outil face aux défis énergétiques
mondiaux actuels, dans un monde qui
connaît des mutations continues et accélé-
rées". 
La publication a ainsi repris le discours de
clôture prononcé par le président de la
République, M. Abdelmadjid Tebboune,
dans lequel il a déclaré : "nous avons réité-
ré notre engagement à conforter la place
de notre Forum en tant que tribune de dia-
logue et de coopération régionale et inter-

nationale qui attire aujourd'hui de nou-
veaux membres, tout en insistant sur les
droits souverains des pays membres sur
leurs ressources gazières et notre rôle pré-
pondérant en matière de soutien au déve-
loppement durable et à la sécurité énergé-
tique mondiale en accord avec les objectifs
des Nations unies". 
Revenant sur l'inauguration de Djamaâ El
Djazaïr par le président de la République,
l'éditorial d'El Djeïch relève "toute la sym-
bolique du choix du lieu et de la période,
en tant qu'édifice religieux, culturel et
civilisationnel, qui contribuera à l’enraci-
nement de l'identité nationale et à la
consolidation de l'unité et de l'immunité de
la nation algérienne, outre son rôle central
de pôle rassembleur et de lieu de rayonne-
ment de la pensée modérée dont la portée
dépassera les frontières de la patrie". 
En outre, la revue a fait observer que "les
réalisations de la nouvelle Algérie dans la
concrétisation de la stratégie globale de
développement durable dans ses dimen-
sions sociale, économique, culturelle et 
environnementale, ainsi que dans le ren-
forcement de sa position en tant qu'acteur
régional et international actif, s'accompa-
gnent d'efforts acharnés déployés par l'Ar-
mée nationale populaire, tant au niveau de
la préparation au combat pour assurer la
disponibilité opérationnelle des unités du
corps de bataille". A ce titre, la publica-
tion a rappelé que le Général d’Armée,

Saïd Chanegriha, chef d'état-major de l'Ar-
mée nationale populaire, "veille person-
nellement à la supervision de l’exécution
des exercices tactiques à balles réelles
dans les différentes Régions militaires,
dont le dernier en date a été l'exercice
+Tempête du Hoggar 2024+, dans la 6e
RM, qui a été exécuté avec professionna-
lisme et compétence ".Elle a mis égale-
ment l'accent sur le renforcement des liens
de coopération avec les forces armées des
pays frères et amis, citant les visites du
général d’armée au Royaume d'Arabie
saoudite, en République du Rwanda et à
l'Etat du Qatar. Ces visites "témoignent
clairement des ambitions des hautes auto-
rités à promouvoir les mécanismes de
coopération militaire entre nos Armées et
constituent une opportunité que nous saisi-
rons pour l’échange des points de vue sur
les questions d’intérêt commun", a rappelé
la revue en reprenant les propos du Géné-
ral d'Armée Saïd Chanegriha, soulignant
qu'elles constituent aussi "une étape
importante sur la voie de la concertation
que nous parcourons ensemble pour le
développement de nos relations et la
consolidation de notre coopération, afin de
la hisser au niveau des aspirations des diri-
geants de nos pays respectifs, dans la pers-
pective de relever les défis sécuritaires
actuels avec l’efficacité et l’efficience
requises". 

Slimane Ould Brahim

derNIer NUmérO de La revUe EL DJEÏCH 

L’Algérie, un acteur majeur sur
l’échiquier international 

Les évènements importants ayant marqué l'actualité ces derniers jours apportent la preuve de la place prestigieuse que la nouvelle
Algérie occupe sur la scène régionale et internationale ainsi que sa stature en tant que puissance régionale, mais également comme

acteur essentiel à l'échelle internationale, a souligné la revue El Djeïch dans son dernier numéro. 

Dernier numéro de la revue El Djeïch.
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DANS l’objectif de garantir la
disponibilité, à des prix abor-
dables, du poulet, une importante
quantité de poulet congelé impor-
té sera mise sur le marché.
L’annonce a été faite par le direc-
teur général de l’Office national
des aliments de bétail (ONAB),
Hassan Benzaza, qui a affirmé
que l’Office a procédé, depuis
hier, premier jour de ramadhan, à
la commercialisation d’impor-
tantes quantités de ce produit au
niveau de ses points de vente
répartis sur le territoire national. 

Lors d’une séance d’audition
devant la commission de l’agri-
culture, de la pêche et de la pro-
tection de l’environnement de
l’APN, le même responsable a
expliqué qu’en prévision du mois
de ramadhan, et dans l’objectif
de renforcer le stockage des
viandes blanches, l’ONAB avait
élaboré un programme «bien
structuré», précisant que ce pro-
gramme prévoyait également la
mise en vente de 3 000 tonnes de
viande congelée importée, à
compter du premier jour du mois

de ramadhan, au niveau des
points de vente de l’ONAB. 
Les 131 points de vente répartis
sur l’ensemble du territoire natio-
nal, dont 53 points installés au
niveau de marchés de proximité,
seront dotés de poulets frais pro-
duits par l’ONAB, a précisé
l’APN dans un communiqué.
L’Office a également consacré 67
unités à la production de poulets
vivants au niveau de 13 abattoirs
à travers le territoire national,
dans le cadre de son programme
spécial ramadhan. 

Visant à renforcer l’approvision-
nement des abattoirs en poulets
vivants, M. Benzaza a indiqué
que l’ONAB a procédé à l’impor-
tation de plus de 5 millions
d’œufs à couver en provenance
de Hongrie et d’Espagne afin
d’augmenter la production de
poussins, ajoutant que cette
démarche est à même d’assurer
l’approvisionnement des éle-
veurs en poussins au prix de 120
DA l’unité. 
Il convient de rappeler que
depuis novembre dernier, le

ministère de l’Agriculture et du
Développement rural avait accor-
dé plusieurs licences d’importa-
tion de viande blanche au profit
d’entreprises publiques et d’opé-
rateurs privés, et ce dans l’objec-
tif de constituer un stock straté-
gique pour approvisionner le
marché national.
Cette opération se poursuivra jus-
qu’à la baisse des prix sur le mar-
ché national, afin de protéger les
droits des citoyens et de contrôler
le marché national. 

Rim Boukhari 

ARKAB A REÇU
UNE DÉLÉGATION
DE HUAWEI
focus sur les solutions
intelligentes dans
le secteur de l’énergie
LE MINISTRE de l’Energie et des
Mines, Mohamed Arkab, a reçu une
délégation de l’entreprise chinoise
Huawei, conduite par le vice-
président exécutif, Charles Young,
avec laquelle il a examiné les moyens
de bénéficier des solutions
développées par l’entreprise chinoise
dans le domaine de l’énergie,
notamment en matière d’énergies
renouvelables et nouvelles. C’est ce
qu’a indiqué le ministère de l’Energie
dans un communiqué, affirmant que
les deux parties ont discuté de l’état
des relations de coopération entre
Huawei et les entreprises du secteur
énergétique et des perspectives de
leur renforcement, notamment dans
le domaine du développement des
énergies nouvelles et renouvelables, à
l’instar de l’énergie solaire
photovoltaïque et du développement
de l’hydrogène. Après une
présentation détaillée des activités de
Huawei et de ses dernières solutions
intelligentes pour l’énergie
photovoltaïque, l’accent a été mis sur
le rôle de la technologie numérique et
des technologies modernes dans le
développement et l’amélioration des
nouvelles sources d’énergie et
l’augmentation de l’efficacité
énergétique, notamment en ce qui
concerne les systèmes de stockage
d’énergie, le transport d’électricité et
leur intégration et gestion dans le
réseau électrique national. A cette
occasion, le ministre de l’Energie et
des Mines a présenté les grandes
orientations de la coopération,
notamment dans le domaine des
solutions développées par Huawei
dans le domaine des solutions
technologiques modernes liées à
l’énergie en général et en particulier
à l’énergie solaire photovoltaïque et à
son stockage, à l’instar de celles
présentes dans le sud du pays. Il
convient de noter que Huawei
Algérie est impliqué dans des projets
majeurs, notamment dans le domaine
des smart cities. 
L’entreprise participe à 120 projets
de smart cities dans une quarantaine
de pays, dont l’Algérie, démontrant
son engagement dans le
développement urbain intelligent. De
plus, Huawei a récemment obtenu
l’autorisation de construire un
nouveau centre de données en
Algérie, soulignant sa contribution à
l’infrastructure technologique du
pays. Ces projets témoignent de
l’implication continue de la société
dans des initiatives innovantes et
stratégiques en Algérie.

Rim B.

Cette nouvelle a bien été
accueillie par les
consommateurs. L’As-

sociation nationale pour la pro-
tection des consommateurs El-
Aman a salué cette initiative du
ministère du Commerce. Son
président, Hacène Menouar, a
affirmé que l’application des
ventes promotionnelles pen-
dant les occasions religieuses a
toujours été une revendication
de l’association du fait que ces
ventes sont organisées dans
plusieurs pays du monde, où les
opérateurs sont solidairement
collaboratifs avec les citoyens.
L’important pour lui, c’est
d’avoir des prix réduits, même
si la baisse est symbolique,
l’essentiel étant de gagner la
quiétude des citoyens qui se
sont habitués à voir les prix de
tous les produits augmentés
durant ce mois sacré. 
«Ainsi, les citoyens ne verront
pas uniquement les prix aug-
menter. Les réductions ou pro-
motions appliquées sur les pro-
duits sont très importantes sur

le plan psychologique et reli-
gieux», a indiqué M. Menouar
dans sa déclaration au Jeune
Indépendant, signalant que
cette pratique dénote qu’il exis-
te une solidarité entre les opé-
rateurs économiques et les
consommateurs. 
L’association El-Aman doit
cependant suivre l’application
de cette opération sur le terrain
pour savoir si ce rabais annon-
cé est appliqué réellement et
s’il a un impact sur le consom-
mateur. 
«C’est bien de faire des
annonces mais il est nécessaire
de voir comment ça se passe
sur le terrain», a-t-il précisé,
affirmant que l’association va
se charger d’abord de voir
quels sont les taux de rabais
appliqués sur les produits,
quels sont ceux concernés et
aussi l’application de ces prix
promotionnels par les opéra-
teurs. 
Car l’important pour le prési-
dent d’El-Aman c’est que ces
réductions soient ressenties par

le consommateur, qui doit aussi
jouer le rôle de contrôleur.  
Le ministère du Commerce et
de la Promotion des exporta-
tions a, en effet, autorisé durant
le mois de ramadhan et l’Aïd-
el-Fitr, à travers toutes les
wilayas du pays, des ventes en
solde ainsi que des ventes pro-
motionnelles. 
«Le ministère du Commerce et
de la Promotion des exporta-
tions informe l’ensemble des
agents économiques et des
consommateurs que les com-
merces, tous types de produits
confondus, sont autorisés à
exercer l’activité des ventes en
solde et des ventes promotion-
nelles durant le mois de ramad-
han et l’Aïd-el-Fitr pour l’an-
née 2024, à travers toutes les
wilayas du pays», a annoncé le
ministère du Commerce dans
un communiqué, notant que la
prolongation des périodes de
vente en solde durant le mois
de ramadhan, les fêtes reli-
gieuses ou à l’occasion de
manifestations commerciales

intervient en exécution du
décret exécutif 06-215 du 18
juin 2006. Le texte de loi fixe
les conditions et les modalités
de réalisation des ventes en
solde, des ventes promotion-
nelles, des ventes en liquida-
tion de stocks, des ventes en
magasins d’usine et des ventes
au déballage, notamment l’ar-
ticle 3.
Le ministère a ainsi appelé les
agents économiques à intensi-
fier ces ventes qui leur permet-
tent de promouvoir leurs activi-
tés et de proposer des services
et des produits à des prix bas et
compétitifs, afin que cela profi-
te à un plus grand nombre de
consommateurs durant ces
occasions religieuses.
Pour simplifier les formalités
administratives, les agents éco-
nomiques sont exemptés de
demande d’autorisation pour
exercer ces types de vente, et ce
à titre exceptionnel, selon les
précisions du ministère du
Commerce.  

Lilia Aït Akli

Les sOLdes aUtOrIsés dUraNt Le mOIs de ramadHaN 

Une aubaine
pour les consommateurs

Plusieurs initiatives sont lancées pour ce mois de ramadhan. Les ventes promotionnelles de différentes
marchandises sont autorisées par le ministère du Commerce et de la Promotion des exportations

pour permettre aux citoyens d’acquérir des marchandises à des prix raisonnables. Une bonne initiative
qui, toutefois, doit être réellement appliquée sur le terrain et dont l’impact sera ressenti

par le consommateur. 

d’ImPOrtaNtes qUaNtItés mIses sUr Le marCHé dePUIs HIer

Du poulet importé commercialisé par l’ONAB
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RAMADAN, CE` MOIS DE JEÛNE, DE
PIETE ET DE SACRIFICE, FACE A LA
MONDIALISATION DEVORANTE

C hers amis, C’est avec joie et allé-
gresse que nous,  musulmans que
nous sommes, devons accueillir

notre invité d’honneur,  le mois de «
Ramadan », mois de jeûne, de piété et de
sacrifice. Cet invité nous propose une thé-
rapie des plus exemplaires pour le corps et
l’esprit. Il nous garantirait, à chacun, si
nous acceptions son offre avec amour et
clairvoyance, de renforcer sa foi envers
son Seigneur Allah, le Puissant  le Miséri-
cordieux, d’effectuer son autocritique en
toute âme et conscience et d’évaluer ses
rapports vis-à-vis de sa personne, de sa
famille, de ses proches et de tous ses sem-
blables,  envers lesquels il doit observer
des droits et des devoirs.  Ce mois de jeûne
nous garantit, par conséquent une vie
matérielle et spirituelle paisible, grâce à la
mortification du moi, laquelle érige le
commun des mortels en une personnalité
angélique par le repos de la conscience
qu’elle lui procure, et par l’immunité
qu’elle lui assure.
Comme vous le savez très bien, mes chers
amis, l’Islam signifie étymologiquement
la soumission inconditionnée à la Volonté
de Dieu, et le Saint Coran le confirme en
effet : 
« Et quiconque désire une religion autre
que l’Islam, son acte ne lui sera guère
agréé et il sera, parmi les perdants dans
l’Au-delà. » (Sourate dite de « la famille
d’I’mran » Verset 85.)  Tous les croyants,
aux yeux de l’Islam, depuis le Prophète
Adam, (père des humains), sont tous frères
et sœurs, issus d’un même père et de
mères différentes, comme l’explique  à
juste titre notre Vénéré Prophète   Moham-
med,  Salut Divin Sur Lui,  dans l’une de
ses illustres annonciations.
Cette religion unique, agréée par Dieu
l’Omniscient, a deux traits distinctifs : 
1°)Elle établit un équilibre harmonieux
entre le temporel et le spirituel, entre le
corps et l’esprit,  contrairement aux ten-
dances laïques qui furent à la base de la
séparation de l’Eglise et de l’Etat : 
« au Seigneur ce qui Lui appartient,  et à
César ce qui lui revient ». Elle permet
ainsi la parfaite jouissance des biens créés
par Dieu, sans omettre d’accomplir des
devoirs cultuels, « tous pour un  et un pour
tous » et non « chacun  pour soi et Dieu
pour tous »,  comme le concevraient les
opportunistes de nos jours, devoirs tels
que la prière, le jeûne, la « zakat » ou
impôt rituel, le pèlerinage aux lieux sains
de l’Islam, le djihad en tant que  lutte
contre toutes formes d’oppression et d’ex-
ploitation, d’esclavage, d’obscurantisme
et de terrorisme de quelque nature qu’il
soit. 
2°) L’Islam est une religion des masses : 
tout musulman sans distinction de sexe ou
de race est investi en effet de par sa dispo-
sition naturelle d’une mission à savoir :
prêcher ses convictions,  là où il se trou-
ve, d’amener les gens à vivre en paix et
quiétude, chacun par son comportement
vertueux, vis-à-vis de l’autre et combattre
toutes  formes d’injustice ; le seul critère
d’évaluation entre les hommes étant, aux
yeux de Dieu la piété que le jeûne du mois
de Ramadan garantit à tous ses fidèles
adeptes.

LE DEUXIEME ACTE CULTUEL 
EN ISLAM
Il importe de préciser que le jeûne est le
deuxième acte cultuel en Islam. Il consiste
à s’abstenir de manger, de boire et d’avoir
des relations sexuelles, durant toute la

journée, depuis l’aube jusqu’au coucher
du soleil, bien entendu avec la noble inten-
tion de se conformer  aux prescriptions
divines en la matière. Il s’agit donc d’une
soumission, corps et âme, à Dieu l’Omni-
présent et d’une obéissance sans condi-
tions par l’accomplissement de ce jeûne,
et non comme le penseraient certains, telle
une forme d’exercice préventif ou curatif
purifiant le système digestif et le corps en
général au moyen d’une observance d’un
régime,  aussi bénéfique soit-il.
En outre, le jeûne du mois de Ramadan,
quatrième pilier de l’Islam, après le témoi-
gnage en l’Unicité de Dieu Allah  et en
Son Prophète Mohammed, sceau de tous
les Messagers, la prière et  l’impôt rituel «
zakat », fût institué en 624 de l’ère chré-
tienne, soit en l’an II de l’Hégire (émigra-
tion de notre Prophète à Médina). C’était
au cours de ce mois, que le Saint Coran fût
révélé, à l’instar des autres Livres
Célestes.

L’INSTAURATION DU JEÛNE   DU MOIS
DE RAMADAN
Il convient de signaler que,  jeûner un
mois complet,  n’a pas été prescrit dès le
début de la prédication. Avant d’être fixée
à un mois par an, l’institution du jeûne fût
établie progressivement. En effet, le Saint
Prophète, après son installation à Médina,
constata que les israélites observèrent le
jeûne de « ‘Achoura » ; et lorsqu’il
demanda  le pourquoi du jeûne, on lui
répondit qu’ils le fêtèrent,  en guise de
remerciement au Seigneur Tout Puissant,
pour avoir délivré, ce jour,  leurs ancêtres
de la tyrannie des Pharaons.  Alors, le Pro-
phète Salut Divin Sur Lui, insista sur le
respect de cette fête,  par le jeûne de
‘Achoura. 
N’est-ce pas là,  preuve tangible d’unicité
de l’Islam  à travers les temps ?
Le jeûne se pratiquait ensuite les trois pre-
miers jours de chaque mois et enfin, deux
années après l’Hégire, une Révélation
prescrivit de se priver de manger de boire

et de cohabiter avec les femmes, pendant
le mois de Ramadan, neuvième mois de
l’année lunaire. L’année musulmane ne
comportant en moyenne que 354 jours et 8
heures, le Ramadan accomplit ainsi une
révolution annuelle complète tous les 36
ans, et se trouve par conséquent, décalé
par rapport au calendrier grégorien.

QUI DOIT JEUÛNER ET COMMENT ?
Dans les versets suivants: 183 à 187 de la
Sourate dite de « la Vache » ou « Al Baqa-
rah », le Saint Coran fait état de cette pro-
gression jusqu’à ce que le jeûne du mois
de Ramadan devienne une obligation pour
tous, à l’exception des cas précis. « O
croyants ! 
Nous vous avons prescrit le jeûne comme
il l’a été à ceux d’avant vous,  pour que
vous en puissiez tirer piété. »  (Verset 183)
« Pendant un nombre déterminé de jours ;
quiconque d’entre vous se trouve malade
ou en voyage, devra (en cas de rupture du
jeûne), compenser celui ci par un nombre
égal d’autres jours. Ceux qui le supporte-
raient péniblement, doivent, quant à eux,
nourrir des pauvres  en compensation.
Nourrir davantage reste louable pour son
auteur ; cependant,  jeûner serait pour
vous, des plus bénéfiques si vous le
saviez. » (Verset 184). 
Ainsi,  Dieu Gloire et Pureté à Lui Seul,
ordonne aux hommes de jeûner en s’abste-
nant de manger, de  boire  et  d’avoir des
rapports  conjugaux,  n’ayant  pour  inten-
tion que  de plaire au Seigneur, car le jeûne
reste un moyen incontesté pour purifier
l’âme de tous les vices du moi, du mauvais
caractère ou comportement indésirable.
En outre,  Dieu a prescrit le jeûne aux
musulmans comme il l’a prescrit aux
générations antérieures,  en les prenant
pour exemple. Notre Prophète confirme ce
caractère préventif du jeûne lorsqu’il
énonce : « Jeûnez, vous vous porterez bien
» et dans une autre parole s’adressant à
une jeunesse ardente : « Ô jeunes ! Que
celui d’entre vous pouvant se  marier, qu’il

le fasse ; celui  qui n’est pas en mesure de
le faire, alors qu’il jeûne ;  ce qui lui ser-
virait certes de protection. ».
Dieu montre ensuite,  que le jeûne doit se
faire  durant des jours comptés afin  qu’il
ne soit une prescription excessive.  Au
début de l’ère islamique, les musulmans
jeûnèrent  trois jours de chaque mois,
comme nous l’avons noté plus haut,  puis
il fût abrogé par le (verset 185) suivant,
imposant aux fidèles croyants,  le jeûne de
tout le mois de Ramadan comme nous
allons le montrer plus loin.
En effet, le jeûne qui fût du temps du pre-
mier Messager de Dieu Noé de trois jour-
nées chaque mois, devint un mois pour les
générations futures comme le précise
notre Prophète en disant : « le jeûne du
mois de Ramadan a été prescrit à tous les
peuples qui nous ont précédés. » 
A noter que les malades et les voyageurs
sont momentanément exempt du jeûne ;
ils peuvent selon leurs cas précis, rompre
le jeûne, mais à charge pour eux de jeûner
après le mois de Ramadan un nombre de
jours égal à ceux rompus,  en guise de
compensation. 
Quant aux résidents et bien portants,  mais
qui supportent difficilement le jeûne,
ceux-là ont le choix entre jeûner,  ou
rompre le jeûne et restent  tenus chacun,
de nourrir un pauvre pour chaque jour
rompu.
On a rapporté d’autre part, que le Prophè-
te qu’Allah Le bénisse et Le salue, en arri-
vant à Médina,  jeûnait trois jours de
chaque mois ainsi que le jour de ‘Achoura
(10 ème jour du mois de Moharrem). De
même, avant que n’intervienne l’obliga-
tion du jeûne (Verset 185) certains compa-
gnons  jeûnèrent,  d’autres  donnèrent  à
manger aux pauvres,  pour compenser les
journées  rompues.  Mais lorsque Dieu,
Gloire et Pureté à Lui Seul,  révéla  ce ver-
set,  le jeûne devint désormais une obliga-
tion pour tous, à l ‘exception du malade,
du voyageur et du vieillard dans l’incapa-
cité de jeûner.

PARTIE 1
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L’ on relève, à ce titre, l’ouverturedébut du mois de mars courant au
niveau de la maison d’artisanat et

des métiers d’Ouargla, d’un espace com-
mercial de proximité de vente de denrées
alimentaires, légumes et fruits pour rappro-
cher les points d’approvisionnement en
denrées alimentaires des citoyens.
Monté avec le concours de la direction du
commerce et de la promotion des exporta-
tions, de l’union générale des commerçants
et artisans algériens (UGCAA), de la
chambre du commerce et de l’industrie
CCI-El-Wahat et des associations, cette
manifestation propose, à des prix raison-
nables, une gamme de produits de large
consommation, des légumes et fruits et des
viandes rouges et blanches.Outre l’ouvertu-
re également de deux espaces commer-
ciaux similaires au niveau des cités « En-
Nasr » et au vieux marché « Souk Essebt »

d’Ouargla, les services de la wilaya  ont
procédé incessamment à l'ouverture de
deux autres marchés de proximité au
niveau des communes de N’goussa et Ain-
El-Beida, banlieues d’Ouargla.
A Ghardaïa, sept marchés de proximité ont
été ouverts dans la wilaya à l’initiative de
différents services en collaboration avec
l'antenne locale de l'union générale des
commerçants et artisans algériens
(UGCAA). Ces espaces commerciaux
seront approvisionnés quotidiennement des
produits de large consommation au long du
mois de Ramadhan, a indiqué le wali
Abdellah Abinouar à l’ouverture du marché
de proximité du chef-lieu de wilaya, situé
au quartier Bouhraoua.
D’autres marchés de proximité également
sont ouverts au niveau des agglomérations
urbaines à l’exemple de Metlili, Guerrara,
Berriane, Zelfana, Mansoura et Daya Ben

Dahoua.Il s’agit aussi de lancement de
caravanes commerciale en direction des
zones enclavées pour permettre aux habi-
tants de s’approvisionner en produits ali-
mentaires de large consommation et à des
prix raisonnables, a fait savoir le même res-
ponsable. Dans la wilaya d’El Oued, une
quinzaine de marchés de proximité ont été
ouverts au niveau des régions de dix daïras
de la wilaya, notamment celles éloignées
des marchés quotidiens et hebdomadaires.
Ces opérations interviennent en application
des directives des pouvoirs publics portant
ouverture des espaces commerciaux de
vente des produits alimentaires de large
consommation, des fruits et légumes , à la
satisfaction des citoyens qui se sont, pour
leur part, félicités de pareilles actions met-
tant à leur disposition des produits quanti-
tatifs et qualitatifs à des prix abordables.

R.R

saNté à kHeNCHeLa

Plusieurs interventions complexes
en chirurgie pédiatrique 

DES INTERVENTIONS complexes en chi-
rurgie pédiatrique ont été pratiquées à l’hô-
pital Ahmed Ben-Bella de Khenchela, dans
le cadre du programme de jumelage liant
cet établissement au Centre hospitalo-uni-
versitaire (CHU) Touhami-Benflis et l’hô-
pital Mère-Enfant Meriem-Bouatoura de
Batna.
Le directeur de l’hôpital Ahmed Ben-Bella
de Khenchela, Khaled Bourmada, a fait
part, dans une déclaration à la presse avant-
hier, dans son établissement, d’une équipe
médicale composée du Pr Houssam-Eddine
Oughlant, et du Pr Hasna Benakcha, du
CHU de Batna, ainsi que du Pr Nedjma
Brinis chef du service de chirurgie pédia-
trique de l’hôpital Mère-Enfant de Batna.

Ces spécialistes ont effectué cinq opéra-
tions chirurgicales complexes, liées à
diverses pathologies, assistés du personnel
médical spécialisé de l’hôpital Ahmed
Ben-Bella, a ajouté M. Bourmada. Il a éga-
lement indiqué que dans le cadre de la
même convention de jumelage, 25 auscul-
tations médicales ont été effectuées dans la
spécialité de l’urologie et de la chirurgie,
avec la programmation de 3 interventions,
prochainement, sur des patients souffrant
de problèmes en lien avec cette spécialité,
en plus de 11 interventions de chirurgie
pédiatrique « au cours du mois d’avril pro-
chain ». 
Par ailleurs, selon le même responsable, en
préparation de la première greffe de rein à

l’hôpital Ahmed Ben Bella de Khenchela,
il a été convenu de programmer des jour-
nées de formation au CHU Touhami-Ben-
flis de Batna, au profit de chirurgiens de la
wilaya de Khenchela qui pourront ainsi «
observer de près ce type d’opérations ». M.
Bourmada a rappelé que depuis 2022, l’éta-
blissement public de santé Ahmed Ben-
Bella de Khenchela a abrité plusieurs inter-
ventions chirurgicales, dans plusieurs spé-
cialités, en concrétisation des conventions
de jumelage conclues avec les CHU Dr
Benbadis de Constantine, Touhami-Benflis
de Batna, Dr Khalil-Amrane de Béjaïa, et
l’hôpital Mère-Enfant Meriem-Bouatoura
de Batna. 

R.R

SAISON AGRICOLE 
À EL TARF
Plus de 5.000 ha
réservés à la tomate
industrielle 
LA DIRECTION des services agricoles
(DSA) de la wilaya d’El Tarf s’attend au
titre de la saison agricole 2023-2024 à
consacrer plus de 5.000 hectares à la
tomate industrielle, a fait savoir, avant-
hier, cette direction.
A ce propos, Amel Razkallah, cheffe du
service de santé végétale à cette direc-
tion a précisé que la plantation de cette
superficie a commencé début mars et se
poursuivra jusqu’à fin mai, rappelant,
que la superficie réservée à la tomate
industrielle lors de la saison dernière
avait atteint 4.895 hectares.
En outre, la même responsable a indi-
qué que la DSA a élaboré un plan de
lutte contre les maladies et fléaux des
végétaux en vue de développer cette
filière. Précisant également, qu’une
commission de wilaya composée
d’agriculteurs et de cadres des instituts
agricoles spécialisés en santé végétale a
été installée et procédera à des sorties de
terrains, notamment vers la plaine,
située à l’ouest de la wilaya pour vulga-
riser aux cultivateurs les techniques de
protection de leurs cultures.
La DSA œuvre également à élargir la
surface réservée à la tomate industrielle,
former les agriculteurs aux récentes
techniques, de culture et d’irrigation et
de traitement phytosanitaire pour déve-
lopper et organiser la filière et aller vers
l’exportation, a indiqué la même res-
ponsable.
Selon Mme Razkallah, la production
prévisionnelle de tomate industrielle
ainsi attendue pour la saison 2023-2024
sera de près de 4,5 millions quintaux.
La filière de la tomate industrielle à El
Tarf bénéficie du soutien des pouvoirs
publics et de l’accompagnement des
agriculteurs et transformateurs outre la
mobilisation de quantités importantes
d’eau pour l’irrigation et l’octroi d’au-
torisations de fonçage de forages, a
indiqué la même source. 

R.R

ANNABA
Caravane de solidarité 
au profit des familles
démunies 
UNE CARAVANE de solidarité chargée
de 1.200 colis alimentaires au profit des
familles démunies a pris la route
dimanche vers les localités reculées de
la wilaya d’Annaba à l’initiative de la
section locale du Croissant-Rouge algé-
rien (CRA) et de l’entreprise Asmidal
Annaba.
Dans ce sens, Hamid Bouzid, respon-
sable de la section locale du CRA, a
indiqué que l’opération menée à la
veille du mois du mois de Ramadhan
s’inscrit dans le cadre des traditions de
solidarité sociale de l’entreprise Asmi-
dal et des activités du CRA.
Pas moins de 700 colis alimentaires et
de la semoule ont été assurés par Asmi-
dal et 500 colis par le CRA, selon la
même source qui a précisé que les
familles démunies ciblées habitent les
localités rurales et montagneuses des
communes de Chetaïbi, Seraïdi, Ain
Barda, EL Eulma, Tréat, Cheurfa et de
Oued El Aneb. Parallèlement, le travail
est en cours dans les communes d’An-
naba, Ain Berda et d’El Hadjar pour
ouvrir des restaurants de rupture du
jeûne relevant du CRA sur un total de
38 restaurants prévus durant ce mois
sacré. Les bénévoles du CRA assureront
ainsi quotidiennement 1.200 repas aux
démunis et gens de passage durant tout
le mois de Ramadhan, a affirmé le res-
ponsable locale du CRA. 

R.R

PrévIsION dU mOIs de ramadHaN daNs Les wILayas dU sUd 

Ouverture des marchés de
proximité 

Les préparatifs vont bon train pour le mois de ramadhan des marchés de proximité
d’approvisionnement en divers produits alimentaires ont été ouverts à travers les wilayas du sud du
pays à l'occasion du mois sacré et pour la satisfaction des populations locales. C’est ce qu’ont fait

savoir, avant-hier, des services locaux des wilayas.
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gHaNNam gHaNNam, HOmme de tHéâtre PaLestINIeN 

aU JEUNE INDÉPENDANT

« J’appelle les pays arabes à inclure la
Palestine dans leurs agendas culturels »

Le palestinien Ghannam Ghannama abordé, dans cet entretien, les défis du théâtre palestinien sous l’occupation, l'impact des
financements étrangers, et la nécessité de stratégies internationale.

R encontré à la deuxième édition des
Journées théâtrales arabes qui
s’est tenue du 15 au 18 février der-

nier à Sétif, il a plaidé pour une reconnais-
sance accrue de la Palestine dans le paysa-
ge culturel arabe. Il a exhorté les minis-
tères de la Culture des pays arabes à faire
de la Palestine une wilaya à part entière.

Le Jeune Indépendant : Quelle est votre
réaction et vos sentiments à l'égard de

l'honneur accordé à la Palestine lors des
Journées théâtrales arabes à Sétif ?

Ghannam Ghannam : Tout d'abord, je
tiens à exprimer ma gratitude envers les
organisateurs des Journées théâtrales
arabes pour avoir accordé une place pré-
pondérante à la Palestine. Dans mes
œuvres théâtrales précédentes, j'exprimais
l'idée que chaque intellectuel et artiste,
dans ce monde, est Palestinien jusqu'à ce
que la Palestine soit libérée. La question
palestinienne transcende les frontières ter-
ritoriales pour devenir une question huma-
nitaire, une identité et une lutte.
Ce geste n'est pas surprenant venant des
intellectuels algériens, car l'Algérie, soli-
daire de la cause palestinienne, connaît
elle-même l'oppression et l'injustice. L'in-
dépendance de l'Algérie demeure incom-
plète tant que la Palestine reste occupée.
Cependant, je comprends que certaines
régions du monde arabe peuvent hésiter à
élever la Palestine comme un étendard fort
lors d'occasions spécifiques. Les événe-
ments tels que ces Journées et d'autres
similaires envoient un message clair à
ceux qui hésitent : ne tergiversez pas, car
l'histoire ne pardonnera pas à ceux qui
n'auront pas soutenu la Palestine. Des
comptes difficiles les attendent dans le
futur, non seulement avec les Palestiniens,
mais aussi avec eux-mêmes et leur entou-
rage. La Palestine demeure une cause per-
pétuelle, et son appel à la justice et à la
solidarité doit être entendu.
Ce n'est pas la première fois que je suis
honoré en Algérie. En 2012, j'ai eu le pri-
vilège d'être distingué aux côtés d'autres
dramaturges palestiniens. La cérémonie
s'est déroulée au Théâtre national algérien
Mahieddine-Bachtarzi, où j'ai reçu cette
reconnaissance des mains des regrettés
M'hamed Benguettaf et Sonia. Cette image
est gravée dans ma mémoire, elle symboli-
se l'honneur immense d'avoir été entourée
par deux figures légendaires du théâtre
algérien. Aujourd'hui, avec cette seconde
distinction, l'Algérie m'accueille à nou-

veau après 12 années.

Comment se porte actuellement le
théâtre palestinien ?

Le théâtre palestinien, hier, aujourd'hui et
demain, est intrinsèquement lié au contex-
te de la lutte. En réalité, le Palestinien n'a
guère d'autre alternative. Concevoir un
théâtre léger ou comique, axé uniquement
sur le divertissement, serait tout simple-
ment illusoire. La réalité est que la poli-
tique imprègne chaque conversation, que
ce soit au café, à la maison et même à
l'école. C'est la préoccupation centrale qui
hante les esprits et nourrit les discussions.
Le théâtre palestinien se distingue par un
parcours unique, différent de celui des
autres. Cette singularité réside dans le fait
que la Palestine a été divisée dans le cadre
d'un complot, une grande partie de son ter-
ritoire étant sous occupation israélienne.
Plus de 3 millions de Palestiniens vivent
sur cette terre et ont développé leurs
propres théâtres, distincts des institutions
israéliennes. Ces scènes authentiquement
palestiniennes présentent des œuvres d'une
importance capitale.
De nombreux théâtres existent en Palesti-
ne, constituant des expériences concrètes
sur le terrain.Il est important de noter que
certains ne peuvent les fonder sans l'auto-
risation de l'État d'occupation. Cela ne
signifie pas qu'ils collaborent avec l'entité
israélienne. Certains ont choisi de tra-
vailler là-bas, croyant au dialogue et à la
coexistence, mais ils ne constituent pas la
majorité. Par conséquent, il est crucial de
porter un regard positif sur le théâtre pales-

tinien, même à l'intérieur des territoires
occupés depuis 1948, et de le considérer
comme une composante essentielle du
théâtre palestinien dans son ensemble.

Existe-t-il une censure de la part 
de l’entité sioniste sur ces théâtres ?

Non, car notre adversaire a ses propres lois
et règlements. En comprenant comment
naviguer au sein de ces systèmes, il est
possible de les contourner. En d'autres
termes, si quelqu'un a un problème avec
l'une de ses productions, il peut porter
plainte devant la cour et intenter un procès.
Un individu extrémiste peut vous accuser
d'incitation à la violence et vous pour-
suivre en justice. Un exemple concret est
celui de Mohammed Bakri qui a réalisé 
« Jenin », qui fait face à des poursuites
judiciaires depuis 18 ans en raison de ce
film. Malgré cela, il n'a pas été arrêté, et
l'affaire est toujours en suspens devant les
tribunaux, grâce à des avocats qui manœu-
vrent habilement dans un contexte légal,
ayant une compréhension approfondie des
règles et des systèmes en place.
Le problème du théâtre palestinien,
comme celui de nombreux théâtres arabes,
réside dans l'absence de stratégies natio-
nales. En raison de l'absence d'institutions
nationales, les théâtres palestiniens ont été,
à un moment donné, victimes de finance-
ments étrangers. 
Ces financements étrangers ont profité de
l'occasion pour octroyer des fonds sans
aucune orientation. Mais ces bailleurs de
fonds ne sont pas stupides. Ils ne vous
orientent pas, c'est vous qui le faites vous-

même, car vous êtes soucieux de la péren-
nité de ce financement. En conséquence,
ils obtiennent ce qu'ils veulent.
J'appelle à hisser le drapeau de la Palestine
lors des événements culturels et j'encoura-
ge tous les pays arabes à intégrer la Pales-
tine dans leurs agendas culturels. Je suggè-
re que chaque pays la considère comme
une de ses wilayas ou gouvernorat, en lui
allouant ainsi une part du budget. 
En adoptant cette approche, nous pour-
rions avoir 22 wilayas palestiniennes
œuvrant dans l'ensemble du monde arabe
de manière simple. De plus, chaque pays
pourrait publier, par exemple, cinq livres
sur la Palestine par an, totalisant ainsi plus
de 100 ouvrages abordant la question
palestinienne.

Dans quelle mesure le théâtre arabe
explore-t-il la question palestinienne ?

Toutes les œuvres théâtrales arabes n’abor-
dent la question palestinienne, mais je
pense qu'elles s'articulent autour des
concepts de liberté et de justice. Par consé-
quent, ces œuvres théâtrales, d'une maniè-
re pratique, parlent de la Palestine. Cela
n'empêche pas d'exiger une orientation
spécifique, et je pense que cette orientation
devrait être pédagogique.
Nous ne voulons pas qu'elle soit juste une
vague qui survient dans une période ou un
moment de tension, mais plutôt une
démarche durable, grâce à l'éducation des
générations sur la justesse de la cause, ce
qui permettra de créer des artistes dans de
nombreux domaines, qui à leur tour pro-
duiront des œuvres sur la Palestine.
Je suis fier que la Palestine ne soit jamais
absente de mes pièces de théâtre, et je
n'utilise jamais de grossièretés dans mes
textes. Je peux exprimer le mal de manière
respectueuse. Je n'aime pas offenser la
pudeur et la vérité. Tout cela représente
pour moi ce que je suis. C'est pourquoi,
quand je dis que je suis Palestinien, je suis
conscient de la responsabilité que je porte,
et quand je dis c'est la Palestine, je dois
présenter un travail à la hauteur de son
niveau.

Selon vous le théâtre arabe aborde-t-il 
sa propre réalité ?

Oui, je pense que le théâtre arabe d'aujour-
d'hui assume ce rôle. Je dis cela car j'ai eu
la chance de visionner plus de 300 repré-
sentations, sélectionnées pour le festival
annuel de théâtre arabe organisé par l’Ins-
titut arabe du théâtre. J'ai remarqué que le
théâtre arabe est engagé dans son époque.
Cependant, il est important de se demander
quand les bonnes pièces engagées ont tou-
jours été limitées et peu nombreuses et pas
que dans les pays arabes, car elles reflètent
la conscience gramscienne, ou ce que nous
appelons la conscience organique. Cette
conscience n'est pas présente chez tous les
intellectuels. Il y a des intellectuels et des
intellectuels organiques, des dramaturges
et des dramaturges organiques.
Malgré les efforts individuels, l'absence de
stratégies condamne l'innovation à l'échec.
La mort de l'initiateur sonne la fin de l'ex-
périence. 
L'exemple d'Abdelkader Alloula est criant,
personne n'a su perpétuer son approche,
malgré son immense potentiel. 30 années
après son assassinat, il aura fallu attendre
l'émergence d'une nouvelle figure pour
voir une tentative similaire.
Entretien réalisé par Meriem Djouder
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JeUx afrICaINs, aCCra 2024

Ça s’annonce bien pour les athlètes
algériens

En attendant la prochaine entrée de la sélection nationale de judo qui a pris avant-hier (dimanche) le départ pour la capitale ghanéenne
où elle compte bien, forte de noms aguerris et décidés à briller comme à leur habitude, la compétition qui bat son plein, livre au fil des
jours des verdicts rendant compte des ambitions de nos représentants dans toutes les disciplines avec une moisson de médailles au

tableau général provisoire. 

Q ui rappelle que les verts n’ont pas
fait le départ pour rien en mon-
trant une détermination à termi-

ner les jeux, au pire, sur le podium. Dans
l’attente, et avec un total de 39 médailles
(8 or, 15 argent et 16 en bronze), l’Algérie
pointe provisoirement à la 2e place derriè-
re l'Egypte avec 66 médailles (36 or, 14
argent et 16 en bronze). 

10 nouvelles médailles
pour l’algérie, dont 2 en or
samedi. . . 
Les lutteurs algériens se sont illustrés,
samedi à Accra (Ghana), en remportant 6
médailles, dont 2 en or, à l’occasion de la
première journée des épreuves de la lutte
gréco-romaine des 13es Jeux africains.
Après le karaté et le cyclisme, c’était au
tour de la lutte algérienne de se distinguer
dans ces joutes. Fidèles à eux-mêmes,
Bachir Sid Azara (87 kg) et Abdelkrim
Ouakali (77 kg) ont répondu présents en
offrant le métal précieux à l’Algérie. Dans
deux finales algéro-égyptiennes, Sid
Azara a dominé Mohamed Moustafa
Ahmed Abdalla Metwally (3-0), tandis
qu’Oukali a pris le meilleur sur Mahmoud
Khaled Abdelsatar Abdelrahman (4-2). De
leur côté, Ishak Ghaiou (67 kg) et Roua-
bah Fadi (97 kg) ont glané la breloque en
argent, alors que Hamza Haloui (125 kg)
et Abdelkrim Fergat (60 kg) ont terminé
sur la troisième marche du podium. Outre
les lutteurs, leurs compatriotes ont porté
haut les couleurs nationales dans quatre
autres disciplines en remportant autant de
médailles d’argent. 
En karaté, l’EN de kumite a fini seconde,
de même pour l’équipe mixte des échecs,
le double mixte en tennis de table et le
nageur Fares Benzidoun au 200m papillon
(2 :02.21). Pour rappel, les quatre autres
breloques en or algériennes sont l’œuvre
des karatékas Salim Allae (60 kg), Abou-
riche Louiza (55 kg) et Ayoub-Anis Hala-
sa (67 Kg) et de la cycliste, Nesrine Houi-
li. 

. . .  et treize autres,
dimanche, dont 3 en or . . . 

L'Algérie a remporté 13 nouvelles
médailles (3 or, 6 argent et 4 en bronze), à
l'issue de la troisième journée des
épreuves des 13es Jeux africains (JA-
2023) d'Accra au Ghana (8-23 mars
2024), disputées dimanche. Au badmin-
ton, trois médailles (2 or et 1 en argent)
ont été décrochées par la sélection algé-
rienne. 
Les deux médailles d'or ont été l'œuvre de
la paire Koceila Maameri-Tenina Maame-
ri (double mixte) et Maameri Koceila-
Sabri Madel (double messieurs), alors que
le duo féminin Hala Bouksani-Maameri
Tenina s'est contenté de la médaille d'ar-
gent en double dames. Au dernier jour des
épreuves du tennis de table, la sélection
algérienne a décroché une médaille d'or
grâce à la paire Aouiche Stephan-Boulou-
sa Mehdi vainqueur en finale des Egyp-
tiens Asr Khaled-Choumane Mohamed
(3-2). L'Algérie termine la compétition à
la deuxième place avec un total de cinq
médailles (1 or, 1 argent et 3 en bronze).
En Natation, quatre médailles ont été rem-
portées par les athlètes algériens (2 en
argent et 2 en bronze). Les deux médailles

d'argent sont l'œuvre d'Arjoune Abdellah
(200m nage libre) et Jaouad Syoud (100 m
brasse), alors que les médailles de bronze
ont été obtenues grâce au relais 100 m x4
nage libre mixte et Nefsi Rania au 100 m
brasse.
De son côté, l'haltérophile Nadia Ketabi
(45 kg) a décroché trois médailles d'argent
dans sa catégorie (arraché, épaulé-jeté et
total). Aux échecs, deux médailles de
bronze sont glanées par la sélection algé-
rienne grâce à Nasr Lina (individuels
dames) et Arab Adlène (individuels mes-
sieurs). Au tableau des médailles, l'Algé-
rie occupe la deuxième place avec un total
de 39 médailles (8 or, 15 argent et 16 en
bronze), derrière l'Egypte avec 66
médailles (36 or, 14 argent et 16 en bron-
ze).

. . . Judo : la sélection
algérienne a embarqué
dimanche pour accra
La sélection algérienne (messieurs/dames)
de judo, forte de treize athlètes et de son

encadrement technique, a embarqué ce
dimanche matin à destination d'Accra, en
prévision de l'édition 2023 des Jeux Afri-
cains, dont les épreuves individuelles de la
discipline se dérouleront du 12 au 14 mars
courant. Il s'agit de Kais Moudathir (-66
kg), Waïl Ezzine (-73 kg), Imad Aghilès
Benazzoug (-81 kg), Abdelhamid Zmit (-
81 kg), Abdallah Fala (-100 kg) et Moha-
med El Mahdi Lili (+100 kg) chez les
messieurs, ainsi que Houaria Kaddour (-
48 kg), Faïza Aïssahine (-52 kg), Zina
Bouakache (-57 kg), Belkadi Amina (-63
kg), Dyhia Benchalal (-70 kg), Louisa
Ichalal (-78 kg) et l'expérimentée Sonia
Asselah (+78 kg) chez les dames. Selon
les organisateurs, 211 judokas (118 mes-
sieurs et 93 dames), représentant 35 pays,
sont engagés dans cette prestigieuse com-
pétition continentale. 
Avec 18 athlètes engagés, l'Angola est le
pays le mieux représenté, devant Egypte
(17), et la Tunisie (16). Les épreuves indi-
viduelles seront immédiatement suivies
des épreuves du "par équipes mixtes", pré-
vues en une seule journée, le 15 mars cou-
rant, ont encore détaillé les organisateurs.

HaNdbaLL : 

La FAHB établit le programme des
compétitions jusqu’à la fin de la saison

LA FÉDÉRATION algérienne de handball (FAHB) a éta-
bli le programme des journées restant à jouer, les matches
de mise à jour du calendrier, ainsi que la Coupe d’Afrique
des vainqueurs de Coupe prévue du 18 au 28 avril 2024 à
Oran, a-t-elle indiqué sur son site officiel :

Vendredi 15 mars (mise à jour du calendrier) : CRBB
Arreridj – MC Oued Tlilat
Mardi 19 mars (mise à jour du calendrier) :
CRBB Arreridj – JSE Skikda
18e journée : 22 et 23 mars 2024
19e journée : 29 mars 2024
20e journée : 5 avril 2024
21e journée : 9 avril 2024
-Coupe d’Afrique des vainqueurs de Coupe) Oran (18-28

avril 2024)
Vendredi 15 mars (mise à jour du calendrier): CRBB
Arreridj – OB Metlili Chaamba
22e et dernière journée : 3 mai 2024.

COUPE D’ALGÉRIE DE
BASKETBALL : 
Les duels des 16es de finale connus
PROGRAMME des 16es de finale de l’édition 2024 de la
Coupe d’Algérie (seniors/messieurs) de basketball, à l’is-
sue du tirage au sort effectué dimanche matin, au siège de
la Fédération (FABB), et dont les dates de déroulement
n’ont pas encore été fixées :

RT Khemis Miliana – JSB Aïn Larbaâ
NA Hussein Dey – IR Djisr Kasantina
JSB M’Sila – CR Béni Saf
CSC Djisr Kasantina – AS Constantine
WA Boufarik – OS Bordj Bou Arréridj
US Sétif – CS Hassi Messaoud
1.Ouled Chebel – O. Batna
MC Alger – CS Tlemcen
CSBB Sidi-Chikh Saïda – PS El Eulma
CRB Dar El Beida – ES Cherchell
USA Bouna Annaba – TRA Draria
USM Alger – ACB Tighennif
-Quatre équipes ont été exemptées de ce tour, à savoir : 
le WO Boufarik, le NB Staoueli, l’USM Blida et le Roui-
ba CB.
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a NOUveaU, L’arbItrage faIt ParLer

La Faf veut mettre le holà !
Plus que les joueurs, nos hommes en noir semblent leur voler la vedette. Dans le mauvais sens et avec des décisions qui discréditent nos

différents championnats. En tête, la Ligue1 Mobilis où les erreurs s’accumulent et se répètent au fil des journées

PAR RABAH AZIZI

L e dernier match de Coupe d’Algé-
rie, entre le MC Alger et le petit
poucet du CR Zaouia, donné au

départ pourtant comme un match « gentil
», a failli dégénérer. A vraiment dégénéré
quand une partie du public mouloudéen,
réagissant violemment, ont tout cassé et
laissé des dégâts impressionnants dans les
gradins du stade Tchaker de Blida qui
venait de rouvrir ses portes après presque
deux années de fermeture pour travaux de
rénovation qui ont coûté très cher. Un
spectacle désolant avec ces centaines de
sièges flambant neuf balancés sur l’aire de
jeu par des supporters en furie. Des scènes
désolantes qui ont vite fait de faire réagir
la Faf et son président, obligés, dira juste-
ment Walid Sadi, de prendre au plus vite
les décisions qui s’imposent pour prévenir
d’autres débordements beaucoup plus
graves. Où la manière de diriger les ren-
contres par certains arbitres n’est pas pas-
sée inaperçue, avec des décisions qui font
craindre le pire. 
Et ce n’est pas seulement des fautes d’ap-
préciation évitables mais humaines, les
responsables de notre football étant appe-
lés à ne pas laisser la situation se dégrader
encore plus alors que l’on s’achemine vers
une fin de saison explosive comme tou-
jours, avec de gros enjeux comme la cour-
se au titre ou la lutte pour le maintien.
Malheureusement, celui qu’on appelle le
12e homme, pas tous heureusement,
semble, depuis le début de l’exercice,
dépassé par les évènements, les contesta-
tions d’arbitrages se multipliant alors que
l’impartialité fait défaut, leur autorité
bafouée à cause de leur passivité. Avec un
niveau en baisse, l’arbitrage fait couler de
l’encre et de la salive et les critiques fusent

de partout. Ce que le nouveau président,
Sadi, qui a fait du développement de ce
corps sensible, un de ses principaux enga-
gements électoraux, n’apprécie pas et veut
mettre le holà pour réussir le projet. La
défaillance, entre bévues inadmissibles et
fautes imaginaires, de certains à diriger
calmement une rencontre contrarie les dif-
férents acteurs qui aspirent à suivre des
matchs propres. Résultat, il promet de
sévir sans attendre, en envisageant par
exemple de réunir la corporation dans les
prochains jours (une réunion devait se

tenir hier lundi au siège de Dely Brahim)
après un premier constat d’échec et ce,
dans le but de relancer la machine avec des
mesures fermes en concertation avec la
Direction technique nationale d’arbitrage
(DTNA), présidée par Mehdi Abid-Charef,
qui est plus que jamais interpellé et mis
devant ses responsabilités, en travaillant à
des mesures draconiennes. La réaction
violente de la galerie du MCA lors du
match de l’épreuve-reine contre Zaouia si
elle est grave et doit être dénoncée avec
force, en plus des sanctions qui doivent

suivre, est liée à un arbitrage limite,
défaillant pour une affiche sans pression
pourtant à cause du statut des deux
équipes. Des défaillances en série qui ne
servent pas la discipline déjà en butte à
d’autres problèmes. 
La montée au créneau du président de la
Faf remettra-t-elle les choses à leur place
pour une suite des compétitions normale et
sans violences ? Les amoureux du beau
football, depuis le temps que ça dure, croi-
sent les doigts et n’y croient pas trop. 

R.A

qUarts de fINaLe de La COUPe de La Caf : 

L’USM Alger connaîtra son adversaire aujourd’hui
L’USM ALGER connaitra son adversaire
en quart de finale de la Coupe de la Confé-
dération de football ce mardi 12 mars à
13h00 (heures algériennes) à l’occasion du
tirage au sort de la compétition, prévu au
Caire (Egypte). L’USM Alger (tenante du
trophée) avait bouclé la phase de poules de
la Coupe de la Confédération en tête du
groupe A avec 13 points devant la forma-
tion égyptienne de Modern Future FC (11
points). 
Le représentant algérien sera dans le Pot «
A » avec les leaders des trois autres
groupes : Zamalek (EGY), Berkane

(MAR) et Dreams FC (GHA). Ces quatre
clubs avaient remporté au moins une fois
le trophée de la Coupe de la Confédéra-
tion. Ils affronteront en quarts de finale les
équipes du Pot « B », composé des équipes
ayant terminé à la deuxième place de leurs
poules respectives. Il s’agit de Moderne
Future (EGY), Abu Salem (LBY), Stade
Malien (MLI) et Rivers United FC (NGR),
quatre équipes qui chercheront à se faire
un nom sur le continent. L’USM Alger dis-
putera le match aller le dimanche 31 mars
en déplacement avant d’accueillir son
adversaire le 7 avril lors de la manche

retour prévue au stade 5 juillet. Outre la
Coupe de la Confédération, l’instance afri-
caine procédera également au tirage au
sort des quarts de finale de la Ligue des
champions à 14h00 (heures algériennes).
Les huit équipes qualifiées pour les quarts
de finale de la Ligue des Champions sont :
Al Ahly (Egypte-tenant), ASEC Mimosas
(Côte d’Ivoire), Mamelodi Sundowns
(Afrique du Sud), Atlético Petroleos de
Luanda (Angola), TP Mazembe (RD
Congo), Simba SC (Tanzanie), Espérance
Sportive de Tunis (Tunisie), Young Afri-
cans (Tanzanie).

fIfa serIes aLgérIe 2024 : 

la délégation de la FIFA boucle sa visite
d'inspection à Annaba et Alger

LA DÉLÉGATION de la Fédération internationale de football
(FIFA) a terminé sa visite d’inspection à Alger et Annaba, en vue
du tournoi Fifa Series- Algérie 2024, a indiqué lundi la Fédération
algérienne de football (FAF). La délégation s'est rendue dans les
villes d'Annaba et d'Alger pour s'enquérir de l'état d’avancement
de la préparation de ce tournoi, précise l'instance fédérale sur son
site officiel. Il est à rappeler que ce tournoi Fifa Series- Algérie
2024, accueilli sous l'égide de la Fédération Internationale de
football, et organisé par la Fédération algérienne de football, aura
lieu durant la période du 18 au 26 mars 2024 aux stades Nelson
Mandela à Alger et du 19 mai 56 à Annaba. Quatre nations seront

au rendez-vous de cette première édition : Algérie, Afrique du
Sud, Bolivie et Andorre.
LE PROGRAMME DU TOURNOI :
Jeudi 21 mars 2024
Stade 19 mai 56 d’Annaba : Afrique du Sud - Andorre 22h00
Vendredi 22 mars
Stade Nelson Mandela (Baraki) : Algérie- Bolivie    22h00
Lundi 25 mars
Stade 19 mai 56 : Bolivie- Andorre   22h00
Mardi 26 mars
Stade Nelson Mandela (Baraki) : Algérie- Afrique du Sud 22h00.

COUPE DU MONDE
DES CLUBS 2025 : 
sundowns et espérance
en ballotage pour un
billet qualificatif

LES DEUX places africaines restantes
pour la nouvelle Coupe du monde des
clubs de la Fifa, seront attribuées aux
vainqueurs de la Ligue des champions
2023/24 et à l’équipe la mieux classée
selon le classement des coefficients de
clubs de la FIFA. 
Les Sud-Africains de Mamelodi Sun-
downs et les Tunisiens de l’Espérance
sont les deux prétendants encore en lice
pour décrocher cette place si Ahly rem-
porte la Ligue des champions de la CAF
cette saison, précise l’instance africaine. 
Deux des quatre places qualificatives du
continent africain ont déjà été décro-
chées par Al Ahly et le WAC, vain-
queurs des deux dernières éditions de la
Ligue des Champions. Vingt clubs ont
décroché pour le moment leur billet
pour la première édition de la Coupe du
monde des clubs (nouvelle formule),
prévue aux Etats-Unis, selon la FIFA.
Cette nouvelle compétition de 32
équipes, qui se déroulera aux Etats-Unis
en juin et juillet 2025, met aux prises
des clubs de chacune des six confédéra-
tions.
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Q uand on parle de modèles delangage et d’IA générative (IA),on pense généralement auxgrands modèles de langage, aussi appe-lés LLM (pour Large Language Model).Ces LLM alimentent les chatbots lesplus populaires, ChatGPT, Bard et Copi-lot, pour ne pas les nommer. Cepen-dant, le nouveau modèle de langagerévélé par Microsoft est la preuve queles petits modèles de langage (SLM) ontaussi de l’avenir dans le domaine.Ce mercredi, Microsoft a ainsi lancéPhi-2, un petit modèle de langagecapable de raisonner et de comprendrenotre langage. Le modèle est désormaisdisponible dans le catalogue demodèles d’Azure AI Studio.Un grand parmi les petitsDe « petit », il n’a que le nom. Phi-2contient 2,7 milliards de paramètresdans son modèle, ce qui représente un

grand bond en avant par rapport à Phi-1.5, qui en comptait « seulement » 1,3milliard.Bien qu’il soit compact, le nouveaumodèle de Microsoft affiche des « per-formances de pointe » parmi ces congé-nères de moins de 13 milliards de para-mètres. Il surpasse même des modèlesjusqu’à 25 fois plus grands dans destests de référence complexes, selon sonfabricant.Phi-2 surpasse notamment les modèlesLlama-2 de Meta, Mistral, et mêmeGemini Nano 2, la plus petite versiondu LLM le plus performant de Google,Gemini sur plusieurs points de référen-ce :Former des SLM comparables à desmodèles plus grands

Les performances du nouveau modèlede langage sont conformes aux objec-tifs que Microsoft s’est fixés avec Phi, àsavoir développer un SLM doté decapacités émergentes et de perfor-mances comparables à celles demodèles à plus grande échelle.« Reste à savoir si de telles capacitésémergentes peuvent être obtenues àplus petite échelle en utilisant des choix stratégiques pour la forma-tion – par exemple, la sélection desdonnées », nuance Microsoft. « Notretravail sur les modèles Phi vise à répondre à cettequestion en formant des SLM qui attei-gnent des performances comparables à

celles de modèles à plus grande échelle(bien qu’ils soient encore loin desmodèles les plus répandus). »Lors de l’entraînement de Phi-2, Micro-soft a été très sélective quant aux don-nées utilisées. L’entreprise a d’abordutilisé ce qu’elle appelle des donnéesde « qualité manuscrite ». Microsoft aensuite enrichi sa base de données en yajoutant des données web soigneuse-ment sélectionnées, filtrées en fonctionde leur valeur éducative et de la qualitéde leur contenu.Pourquoi cet intérêt pour les SLM ?Les SLM sont une alternative rentableaux LLM. Ces modèles plus petits sontégalement utiles pour effectuer destâches moins exigeantes, qui n’ont pasbesoin de la puissance d’un LLM.En outre, la puissance de calcul néces-saire pour faire fonctionner les SLM estbien inférieure à celle des LLM. Cetteexigence réduite signifie que les utilisa-teurs n’ont pas nécessairement besoind’investir dans des GPU coûteux pourrépondre à leurs besoins de traitementdes données.

TECH

Avec Phi-2, Microsoft se met 
aux SML Technologie : Google a dévoilé son

modèle Gemini Nano il y a seule-
ment une semaine, et voici que

Microsoft se met aux Small Lan-
guage Models également. Voici

pourquoi.

IA : pourquoi lesentreprises ont-ellesbesoin d’une « étoilepolaire » ?

Si l’IA permet le progrès et des gainsde productivité, elle doit être mise enœuvre de manière réfléchie au sein desentreprises. Explications par MathieuMilot, head of market intelligence chezDropbox.L’engouement autour de l’intelligenceartificielle a pris un nouveau tournantcette année. Autrefois réservé auxingénieurs et aux philosophes, le sujeta capté l’attention du monde entieravec les chatbots accessibles à tous,tels que ChatGPT, qui a vu le jour il y a

tout juste un an. Ces nouveautés de l’IAconnaissent de nombreuses applica-tions, notamment pour optimiser lesméthodes de travail en permettantd’automatiser les tâches répétitivespar exemple. Mais elles soulèvent éga-lement des questionnements éthiquesmajeurs sur son utilisation et sonimpact sur la société ; notamment surl’emploi, la propriété intellectuelle oul’environnement ; à l’image du récentconflit qui a secoué la société OpenAI àtravers deux visions du développe-ment de l’IA qui s’opposent et quicontinue d’alimenter les débats dansl’industrie de la tech.Il ne fait aucun doute que ces avancéesde l’IA ont le pouvoir d’optimiser laproductivité des employés. C’est pour-quoi de nombreuses entreprises s’em-pressent de l’adopter et de la dévelop-per. Selon une étude récente menéepar Economist Impact, 75 % desemployés français utilisant des outilsd’automatisation ont déclaré que laqualité de leur travail et le temps passésur des tâches répétitives s’étaientaméliorés, et 70 % d’entre eux affir-

ment être mieux organisés.Si l’IA est pour beaucoup synonyme deprogrès et de gains de productivité, elledoit avant tout être développée et miseen œuvre de manière réfléchie au seindes entreprises. Mal utilisée, elle peutconduire à une mauvaise expérienceutilisateur et générer des coûts supplé-mentaires en cas d’erreurs généréespar l’IA et non vérifiées par les utilisa-teurs. C’est pourquoi les entreprisesdoivent identifier dans quels cas sonusage est le plus pertinent et l’utiliserpour ces domaines précis. C’est pour-quoi définir un ensemble de principesfondamentaux sur la manière demettre en œuvre l’IA contribue à enca-drer son utilisation et à rester confor-me aux valeurs de l’entreprise pour lamettre en place avec succès.Les opportunités de l’IAAvec un taux de croissance annuelprévu de plus de 37 % entre 2023 et2030, l’IA fait désormais partie denotre quotidien, au bureau comme à lamaison. Par ailleurs, nous sommes deplus en plus confrontés, même sans le

savoir, à l’IA au quotidien via nosrecommandations Netflix, les assis-tants vocaux ou du texte intuitif sur nossmartphones.Simplifier les flux de travail, gagner enproductivité et optimiser les processusne sont que quelques-uns de ses avan-tages. La mise en œuvre de solutionsbasées sur l’IA permet d’économiser dutemps et de la frustration, pour ainsipouvoir se concentrer sur des tâchesplus stratégiques et à forte valeur ajou-tée. Par exemple, tel un assistantnumérique, l’IA générative de Writerpeut générer des e-mails marketingpersonnalisés destinés à des secteursou à des rôles spécifiques permettantainsi de développer facilement les acti-vités marketing des entreprises. La pla-teforme d’aide à la vente Gong permetaussi d’enregistrer et de retranscrireautomatiquement les appels pourmettre en évidence les actions clés cor-respondantes à mettre en place. Nousl’aurons compris, ses avantages sontmultiples, mais comme le dit l’adage : «un grand pouvoir implique de grandesresponsabilités ».
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C#remporte le titre de "Langa-ge de programmation del'année 2023" pour la pre-mière fois dans l'histoire de l'indiceTiobe.C# a remporté le prix pour avoir enre-gistré la plus forte augmentation(+1,43 %) au cours de l'année, expliquePaul Jansen, PDG de Tiobe Software.Les seconds sont Scratch et Fortran,avec respectivement +0,83 % et +0,64%.C# prend des parts de marché à Java etgagne en popularité dans des domainestels que les applications web et les jeux.Il est disponible gratuitement, évolue àun rythme soutenu et devient plusexpressif à chaque nouvelle version,précise M. Jansen.Compétition au sommetParmi les autres changements intéres-sants de l'indice Tiobe 2023, Fortran etKotlin remplacent R et Perl dans le top20. Selon M. Jansen Fortran est bien adaptéau traitement numérique grâce à sesexcellentes bibliothèques, et est unfavori dans de nombreux domaines.Perl est le favori des universités, et Kot-lin est un concurrent de Java, qui estplus facile à apprendre et à écrire, com-mente-t-il. Il est très difficile de prédire

quels langages figureront parmi les 20premiers de l'indice Tiobe en 2024,affirme M. Jansen. Julia est entré briè-vement dans l'indice Tiobe en 2023,mais n'a pas réussi à maintenir sa posi-tion. Il souligne que le langage et lacommunauté Julia doivent mûrir pouravoir une seconde chance.Il poursuit en citant "Dart/Flutter" et"TypeScript" parmi ses prédictions, etajoute que TypeScript est très utilisé

dans l'industrie, mais n'a pas réussi àpercer dans l'indice Tiobe.Pour aller plus loin sur leclassement TiobeC++ : Pourquoi ce vieux langage de pro-grammation a toujours le vent enpoupeJava cède sa place à C++ parmi les lan-gages de programmation populairesLangages de programmation : Pourquoi

l'ancien favori dégringole dans les clas-sementsProgrammation : La popularité du lan-gage Python ne se dément pasLangages de programmation : le C++gagne en popularité, Java en baisseProgrammation : Python est sur lepoint de devenir le langage le pluspopulaire au mondeProgrammation : Python pourrait bien-tôt détrôner C et Java

Voici le tout nouveau (et ancien) langage deprogrammation préféré Technologie : C# est nommé
pour la première fois "langage
de programmation de l'année

2023", selon le Tiobe index.

Apple dépasse Samsungpour la première fois entermes de livraisonsmondiales de smartphones

CE ChANGEMENT de position est tout àfait étonnant. Imaginez plutôt : la der-nière fois que Samsung a occupé ladeuxième place, c'était en 2010, alorsqu'Apple n'était même pas dans le top 5et que Nokia occupait la première place.Samsung domine le monde des smart-phones depuis plus de dix ans. Au coursde cette période, l'entreprise a expédié,trimestre après trimestre, plus de télé-phones dans le monde que n'importequel autre fabricant. Mais au quatrième trimestre 2023, celong règne a pris fin. Apple a expédié234,6 millions d'unités, contre 226,6millions pour Samsung.Cette situation survient alors que leslivraisons de smartphones ont augmen-té de 8 % sur l'année, atteignant lechiffre stupéfiant de 320 millions d'uni-tés et mettant fin à sept trimestresconsécutifs de baisse des ventes.Au quatrième trimestre, Apple a dominéles ventes avec une part de marché de24 %, grâce au lancement de l'iPhone15. Samsung arrive en deuxième posi-tion avec 17 %."Les produits de milieu et de bas degamme sont les moteurs de la crois-sance"Les cinq autres premières places sontoccupées par Xiaomi avec 145,9 mil-lions d'unités expédiées, Oppo avec103,1 millions d'unités expédiées etTranssion (fondé en 2006) avec 94,9millions d'unités expédiées.Selon Toby Zhu, analyste principal chezCanalys, "les produits de milieu et de

bas de gamme sont les moteurs de lacroissance dans cette vague de reprise,aidés par un rebond de la demande surles marchés émergents, tels que leMoyen-Orient et l'Afrique, l'Asie-Paci-fique et l'Amérique latine"."Entre-temps, poursuit M. Zhu, la pres-sion sur les stocks et l'inflation mondia-le continuant à diminuer, les vendeurspeuvent enfin se concentrer sur l'inno-vation des produits et le développementde stratégies à long terme, jetant ainsides bases solides pour l'année à venir. Ily a déjà eu de nombreux lancements denouveaux produits phares Androidtirant parti de la tendance à l'IA sur l'ap-pareil, de Google Pixel et de plusieursfournisseurs chinois."Attention au Galaxy S24, qui arriveaujourd'huiCette nouvelle hausse des ventes inter-vient alors que les deux principaux four-nisseurs ont subi des baisses de marchéau quatrième trimestre. Et, selon AmberLiu, directrice de recherche chez Cana-lys, Samsung a passé l'année 2023 à seconcentrer sur le segment moyen-hautde gamme, ce qui lui a fait perdre desparts dans le segment bas de gamme.Cette situation, combinée à la sortie del'iPhone 15 d'Apple, a fait perdre desparts de marché à Samsung, l'écartantainsi de la première place mondiale.Comme le rapporte The Verge, la der-nière fois que Samsung a occupé ladeuxième place de la liste, c'était en2010. Cette année-là, Apple n'étaitmême pas dans le top 5 et Nokia a prisla première place avec 453 millionsd'unités livrées. Cette année-là, Sam-sung a expédié 280,2 millions d'unités.Pour mettre les choses en perspective,au cours de l'année 2010, Research InMotion (le fabricant du BlackBerry) apris la cinquième place avec 48,8 mil-lions d'unités expédiées.Nous verrons si Apple peut maintenirson emprise sur le marché mondial,mais avec la sortie du Galaxy S24 deSamsung, ce jour, nous pourrions assis-ter à un nouveau changement pour lepremier trimestre 2024.

Apple modifie ses Apple Watch pour éviterune interdiction de vente aux Etats-Unis

SUITE à une interdiction de vente –suspendue temporairement – déci-dée le mois dernier dans le cadred’une affaire de violation de brevet,Apple a revu la conception de sesApple Watch.Apple va retirer le capteur d’oxygènesanguin de ses Apple Watch 9 etApple Watch Ultra 2 afin d’éviterqu’elles soient interdites à la venteaux Etats-Unis.Dans un document déposé lundiauprès de la Cour fédérale américai-ne, les avocats de Masimo – l’entre-prise qui accuse Apple d’avoir violéun de ses brevets – indiquent que « Apple prépare une version modi-fiée de l’Apple Watch, qui n’inclut pasla fonction d’oxymétrie sanguine ». Le document précise « que la nouvel-le conception d’Apple n’entre pasdans le champ d’application » de l’In-ternational Trade Commission (ITC).Interdiction de vente aux Etats-UnisCette démarche permettrait à Appled’éviter une interdiction pérenned’importer et de vendre ses modèlesd’Apple Watch équipés du capteurd’oxygène sanguin aux Etats-Unis.Une interdiction de ce type avait eneffet touché la marque le mois der-nier, avant d’être temporairement

suspendue le temps du jugement.Apple a trouvé une solution logicielleSelon Bloomberg, Apple a commencéà expédier les nouvelles AppleWatch, avec la modification, auxmagasins américains. Néanmoins, onne sait pas encore quand ils serontmis en vente.Bien entendu, les personnes possé-dant déjà une Apple Watch Series 9ou une Apple Watch Ultra 2 pourrontcontinuer à utiliser la fonctionnalité.Par ailleurs, l’interdiction de ventene touchant que les Etats-Unis, il estpossible qu’Apple continue à vendreses modèles avec capteur d’oxygènesanguin dans les autres régions dumonde.La solution soumise par Apple auxautorités américaines serait en faitune solution logicielle, qui n’empê-cherait pas « définitivement » le cap-teur en question de fonctionner.Ainsi, ce blocage serait mis en placepar la firme de Cupertino unique-ment si les autorités américaines ledécident. En attendant le jugementfinal, les nouvelles Apple Watch sontvendues avec le capteur d’oxygènesanguin.
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INSOLITE - Le stade Raymond-Kopaaccueillera un supporter particulier.Un supporter du club de footballd’Angers va venir tout droit du Japonlors de la rencontre entre le SCO Angerset l’AS Saint-Étienne en Ligue 2 ce same-di 17 février. Tout cela a été rendu pos-sible grâce à la participation d’Arkunir,internaute qui comptabilise plus d’unmillion d’abonnés sur X (anciennementTwitter). Ce fan japonais s’appelle@angers_jp sur les réseaux sociaux. Ilpartage sa passion pour le « SCO » enmontrant sa panoplie de supporter com-posée de maillots et d’écharpes et encommentant quasiment tous les joursl’actualité du club. Il raconte qu’il est «tombé amoureux d’Angers après letransfert de Sofiane Boufal au club »,joueur qui a évolué de 2012 à 2015 dansle Maine-et-Loire.Une invitation par le clubQuand Arkunir a découvert qu’un aficio-nado japonais du SCO Angers existait, ila eu une idée : « Vous n’êtes pas chauds,je le ramène voir un match de Ligue 2 àAngers, je lui paye tout, on lui fait vivrele week-end de sa vie et j’en fais unevidéo ? ». « Le SCO Angers m’a invité aumatch. Incroyable ! Est-ce un rêve ?Puis-je y aller même si je ne parle pascorrectement le français ou l’anglais ? »
L’affaire a pris de l’ampleur sur X, tout lemonde est emballé par l’idée. Le club ena entendu parler et a invité le Japonais àvenir voir la rencontre contre Saint-

Étienne, club de cœur de Timothée Cha-lamet, promettant de le recevoir « comme un roi ». Le fan se demandemême s’il ne s’agit pas d’un « rêve ».

L’université d’Oxford estplus ancienne quel’Empire Aztèque.

L’université d’Oxford est très vielle,elle est même plus ancienne que lacivilisation Aztèque, le peuple amé-rindien du groupe nahua auMexique.L’enseignement a commencé à l’Uni-versité d’Oxford en 1096 et s’estdéveloppé rapidement à partir de1167 quand henri II a interdit auxétudiants anglais d’aller à l’Univer-sité de Paris tandis que la fondationdu Tenochtitlán qui a marqué ledébut de la civilisation aztèque s’estdéroulée en 1325.Cela signifie que l’Université anglai-se est plus ancienne que l’EmpireAztèque de 200 ans.Les bateaux de croisièreont leur propre morgue !

dAnS les paquebots tout peut arri-ver surtout lorsque vous êtes enmer avec des milliers de personnesâgées et pas d’hôpitaux à proximité.Beaucoup de décès peuvent se pro-duire, pas forcément dus à deschutes ou à des noyades mais à desmorts de causes naturelles.Si cela se produit, les corps sonttransférés dans des morguesconstruits dans les navires de croi-sière spécialement pour ces cas. Cesespaces sont généralement situésdans une zone accessible seulementpar l’équipage.Les paquebots ne font pas un arrêtspécial pour déposer les corps, eneffet, ces derniers seront remis audernier port d’escale. Donc, tous lespassagers, même les morts, profi-tent jusqu’au bout de leur croisière,cela permet surtout de ne pas cau-ser d’interruptions dans les activi-tés prévues et de respecter leshoraires d’arrivée et de départ auxescales.

INSOLITE Le Jeune Indépendant 

DISNEY - Alerte, souris en liberté. Celundi 1er janvier, les droits d’auteur dela toute première version de Mickeyexpirent, et Disney ne peut rien y faire.Le groupe avait réussi à prolonger àplusieurs reprises cette échéance, mais
95 ans après son arrivée sur les écrans,l’emblématique souris entre enfin dansle domaine public.Ce Mickey Mouse, c’est celui du dessinanimé « Steamboat Willie », ou « LeBateau à vapeur de Willie », court-

métrage sorti en 1928. Vous connaissezsans doute ce film en noir et blanc, dontla scène la plus emblématique, où lafameuse souris tient la barre d’un navi-re en sifflotant, a été utilisée commelogo d’introduction par Disney

Le club de football offre une
place à un Japonais qui déclare
son amour au SCO Angers sur
les réseaux sociaux. Le twittos

Arkunir a rendu son rêve 
possible.

Ètats - Unis
Le personnage de mickey n’est plus la propriété exclusive

de disney, mais tombe dans le domaine public
La toute première version de la mascotte, « steamboat willie » fait son entrée dans le domaine public aux états-Unis. 

Ce qui ouvre la voie à des détournements…

Ligue 2 : Arkunir et le SCO Angers invitent un supporter japonais à voir le match contreSaint-Étienne

LE SAVIEZ VOUS 

Maipi-Clarke, plus jeuneélue néo-zélandaise, sidèrele parlement avec sonpremier discoursenflammé

En décEmbrE, hana-Rawhiti Maipi-Clarke, jeune députée maorie, a électri-fié la chambre avec un haka en pleineséance. Voilà un excellent remède pourles députés qui somnolent sur leur stra-pontin. Au Parlement de Nouvelle-Zélande, une jeune élue maorie a faitsensation le 12 décembre dernier avec

un discours enflammé combiné d’unhaka, en pleine séance parlementaire,devenu depuis viral sur les réseauxsociaux. Lors des élections législativesdu 14 octobre, hana-Rawhiti Maipi-Clarke (Parti maori) est devenue à 21ans la plus jeune élue de l’histoire duParlement néo-zélandais. Alors que sonpeuple indigène dénonce la politique «raciste » du nouveau gouvernementconservateur à son endroit, la députée aexécuté un haka durant son discoursinaugural, avant d’appeler les Maoris àtenir tête au Premier ministre Christo-pher. Rendue célèbre par l’équipe natio-nale de rugby, le haka est une danse tra-ditionnelle maorie, pratiquée durantdes compétitions sportives ou des céré-monies, et qui vise à impressionner unadversaire.
« Je mourrais pour vous »« Ce gouvernement a attaqué monmonde de tous les côtés : notre santé,

notre environnement, notre eau, notreterre, nos ressources naturelles, nosquartiers maoris, notre langue, nosenfants et mon droit, ainsi que le vôtre,d’être dans ce pays, selon notre consti-tution », a lancé hana-Rawhiti Maipi-Clarke. « Je suis à votre service, à l’inté-rieur et à l’extérieur de ce parlement. Jemourrais pour vous dans cette chambreet je vivrais pour vous à l’extérieurde ces murs », a-t-elle ajouté à l’atten-tion de son peuple.Début décembre, des milliers de mani-festants sont descendus dans les rues deNouvelle-Zélande pour protester contrela politique du gouvernement conserva-teur nouvellement élu à l’égard de lapopulation autochtone maorie. Des manifestations, soutenues par leparti maori Te Pati Maori, ont notam-ment été organisées à Auckland et Wel-lington, constituant un premier testpour le Premier ministre ChristopherLuxon. 
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Conquête spatiale : l'espace est-il unezone de non-droit ?

2056 satellites ont
été envoyés
en orbite

autour de la Terre en 2022. Dix ans plus
tôt, ils n'étaient qu'une centaine. Sur ces
5.7 satellites lancés en moyenne chaque
jour, une majorité appartient à la société
SpaceX qui détient déjà 45% de l'en-
semble des satellites actifs en orbite
basse. Si la conquête spatiale constituait
autrefois un enjeu géopolitique majeur
pour les Etats, ces derniers ont délaissé le
secteur ces dernières années, laissant le
privé occuper un rôle de plus en plus
important.
Les milliardaires Elon Musk (SpaceX),
Richard Branson (Virgin Galactic), et Jeff
Bezos (Blue Origin) se sont ainsi imposés
comme les acteurs emblématiques de ce
que l'on appelle désormais le "New
Space". Mais si l'industrie spatiale
devient un marché (prometteur) comme
un autre, comment est-il régulé ? Et
d'ailleurs, l'est-il vraiment ? Pour y
répondre, GÉO s'est entretenu avec Chris-
tophe Bonnal, expert à la direction des
lanceurs du Centre national d'études spa-
tiales et auteur de "Pollution spatiale :
l'état d'urgence", paru en 2016.

SpaceX, Blue Origin, Virgin : les
milliardaires à l'assaut de l'espace
A elle seule, l’entreprise SpaceX compte
envoyer 42.000 satellites en orbite pour
sa constellation Starlink. Son objectif ?
Se garantir une place de choix dans l'in-
dustrie, en fournissant une couverture
internet haut débit à un grand nombre
d'usagers. Loin d'être désintéressée, l'opé-
ration permet de récolter les données des
utilisateurs, et d'acquérir un certain pou-
voir d'influence. Et pour cause, comme l'a
récemment rappelé la guerre en Ukraine,
des satellites peuvent être utilisés à des
fins militaires. A l'appel du ministre de la
Transformation numérique ukrainien,
Mykhailo Fedorov, Elon Musk a déployé
des satellites de sa constellation Starlink
au-dessus de l'Ukraine, offrant aux forces
militaires terrestres, navales et aériennes

un précieux soutien, tandis que les infra-
structures de communication avaient été
détruites.
L'année 2015 a marqué un tournant histo-
rique dans le domaine spatial, avec la
mise en place du "Space Act" aux Etats-
Unis. Alors que que jusque-là l'espace
extra-atmosphérique ne pouvait faire l'ob-
jet d'aucune appropriation (Traité de 67),
le Space Act a ouvert l'utilisation des res-
sources spatiales aux entreprises privées.
L'année suivante, les investisseurs y ont
investi 1,8 milliard de dollars, soit près de
deux fois plus de fonds que lors des quin-
ze dernières années combinées. La même
année, le budget de la NASA qui repré-
sentait 4,4 % du budget fédéral américain
total en 1965, est passé à 0,50 %. Il s'est
donc opéré une véritable ouverture aux
acteurs privés qui semblent désormais
avoir pris le pas sur les agences spatiales
gouvernementales. Mais concrètement,
quelles lois régissent l'espace ?
Au vu de l’évolution des moyens techno-
logiques, et de l'implication grandissante
d’acteurs privés qui investissent l'espace,
le traité de 1967, qui définit l'espace
comme une "province de l’humanité" et y
instaure le principe de non-appropriation,
est-il devenu obsolète ?
Il faut savoir que le traité de 1967, comme
les traités de l’ONU en général, n’ont
aucune valeur légale, ce sont de simples
principes généraux. Ils sont toujours
valables, mais comme tout principe, on
peut leur tordre le bras au besoin. Ce qui
peut s’avérer problématique au vu de la
multiplication d’acteurs privés, tels que
Starlink et consorts. Toutefois, il existe 3
niveaux de règles :

1. Les recommandations 
internationales
Il y a bien la bible de haut niveau : l’Inter-
Agency Space Debris Coordination Com-
mittee (IACD) qui comprend l'Agence
spatiale européenne et les agences spa-
tiales civiles russe et japonaise. Ils émet-
tent des recommandations d’ingénieurs
qui ne sont toutefois pas juridiquement
contraignantes non plus. 

L’ONU a également fait ses propres
recommandations, comme le traité de 67
et plus récemment le Land Terms Soc
(LTS ), ratifié par 130 pays. Mais là enco-
re, ce sont de simples recommandations.

2. Les standards
On y trouve par exemple le standard ISO
; c’est-à-dire qu’on établit des règles
générales. Certains les appliquent,
d’autres pas du tout. Ce qui est positif
c’est qu’on a une norme iso 24113 qui
comprend l’ensemble de ce que l’on
devrait adopter en 2010, et qui a été révi-
sée en 2017, et encore tout récemment.
L'idée serait que tout le monde l’adopte,
mais ce n’est pas encore systématique.

3. Les lois
Il n’en existe à ce jour qu’une seule en
l’occurrence et c’est la loi française sur
les opérations spatiales (LOS) approuvée
en 2008 et mise en vigueur en 2010. C'est
une avancée positive, car nous sommes
précurseurs à ce niveau par rapport au
reste du monde. 
Cela implique que toute opération spatia-
le de responsabilité française est soumise
au respect de cette loi. Elle est applicable
au niveau européen mais nous sommes
les seuls à avoir une loi à ce jour. Espé-
rons qu’elle inspire d’autres pays.
Le Space Act adopté aux Etats-Unis en
2015 a ouvert l’utilisation des ressources
spatiales aux entreprises privés, ce qui a
constitué un véritable tournant dans l’ex-
ploitation de l’espace. Quelles consé-
quences ou questions cela pose-t-il d'un
point de vue éthique et environnemental ?
Le Space Act est sans aucun doute un
"truandage" des traités de l’espace de
l’ONU affirmant que les ressources spa-
tiales sont des biens communs et n’appar-
tiennent donc à personne. 
Dans l'espace, on trouve différents types
de ressources : de l’eau (via la glace pré-
sente en quantité sur la Lune et qui pour-
rait être exploitée avant 2030), des
métaux rares comme le nickel (dans les
astéroïdes) ou encore des matériaux pré-
cieux. 

Les entreprises sont donc libres de les
extraire et les envoyer sur Terre.
Dans les faits, cela relève d’opérations
plus complexes qu'il n'y parait, mais ce
qui est certain, c’est qu’avec le Space Act,
les Etats-Unis se sont appuyés sur une
faille des traités, arguant que ces derniers
s’appliquent aux Etats, et non aux indivi-
dus. Et bien qu’il ne puisse y avoir aucu-
ne appropriation (NDLR : Traité de 67),
on imagine aisément que si une entreprise
fore à tel endroit pour extraire tel maté-
riau, elle ne compte pas se faire piquer
son lieu de forage le lendemain par une
autre... 
Pour le moment, ce type de situation
potentiellement conflictuelle ne s’est pas
encore présentée. En revanche, il est déjà
arrivé que les Etats-Unis réclament la
protection totale des 6 zones d’atterrissa-
ge d’Apollo, pour lesquelles ils souhai-
taient obtenir un statut de parc national.
Selon moi, la raison pour laquelle ils
retournent vers la Lune, c’est surtout par
crainte qu’un astronaute chinois revienne
avec leur drapeau, mais oui, il y a des vel-
léité de contournement des résolutions, et
on laisse faire.
Il y a 2 volets concernant les lancements :
les objets qui vont se poser sur les asté-
roïdes. Ceux-là, on garde un œil dessus,
mais ils ne présentent pas tant de risques.
Et les objets qu’on lance, qui suscitent
davantage notre attention. Car, mis à part
en France, il n’existe aucune loi sur ce
que l’on lance là-haut. Si demain, je veux
lancer ma machine à laver depuis tel ou
tel pays, c’est possible ! De plus en plus
d’opérateurs lancent des CHIPSat, des
micro-satellites en puce électronique. On
dispose d'une réglementation au niveau
international sur laquelle on travaille
depuis des années. 
Depuis 1987, on répète la même chose
concernant la pollution de l'espace, et les
risques qui lui sont associés. Mais on
reproduit le même schéma que sur Terre.
La réglementation n'est respectée que par
20% des opérateurs. Il n'y a pas de limite
au niveau de l’utilisation de l’espace. Fal-
con 9 par exemple, a un étage supérieur
qui pèse entre 5 et 6 tonnes et qui rentre
de façon aléatoire sur Terre... Il peut donc
non seulement causer des collisions en
orbite, mais représente aussi un danger
terre.

Certains spécialistes vont jusqu’à
comparer la conquête de l’espace

actuelle avec le processus de 
colonisation notamment pour le
partenariat qui s'opère entre le 

secteur privé et l'Etat, est-ce-que
l'analogie vous parait juste ?

Tout à fait, et c'est valable pour l'en-
semble des agences spatiales étatiques.
La finalité des agences, c'est de develop-
per des activités, d’explorer, de mettre en
place de nouvelles solutions etc, mais une
fois que cela fonctionne, elles doivent se
dégager. On joue un rôle de préparation
du spatial pour le secteur privé, et les
start-up s'en emparent. Au CNES, nous
avons fondé Arianeespace en 1982, qui a
très bien marché, on l'a ensuite laissé au
privé. 
Et c'est le même fonctionnement pour la
Nasa, ils mettent en place les moyens et
les technologies financés avec l'argent du
contribuable et quand les systèmes fonc-
tionnent, ils les lèguent au privé. L'agen-
ce ne s'occupe d'ailleurs plus des orbites
basses qui relèvent exclusivement du
domaine du privé. Résultat : quand elle y
envoie des astronautes, c'est SpaceX qui
fournit le matériel.

A l'heure où une poignée d'entreprises privées investit l'espace, s'approprie ses ressources et y lance un nombre considérable
de satellites chaque année, quelles lois encadrent l'exploration, l'utilisation et la pollution spatiale que ces activités engendrent ?

Cinq questions à Christophe Bonnal, expert du Centre national d'études spatiales (CNES).
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L e cancer du poumon est le 3ecancer le plus fréquent en France(2e chez l'homme et 3e chez lafemme). Il est dit "de mauvais pronos-tic" mais "on peut guérir", insiste le PrJacques Cadranel, Chef du Service dePneumologie et Oncologie Thoracique àl'hôpital Tenon (Paris). "L'espérance devie dépend énormément du type de can-cer et du stade au diagnostic, maisaujourd'hui grâce aux traitement com-binés et en particulier à l'avènement del'immunothérapie et des thérapiesciblées, le pronostic du cancer du pou-mon a été considérablement améliorépour certains malades." L'incidence ducancer du poumon est plus élevé chezl'homme que chez la femme mais"l'écart se resserre au détriment de cesdernières" rapporte l'Institut nationaldu cancer.
Qu'est-ce qu'un cancer du poumon ?Le cancer du poumon, appelé également"cancer bronchique" ou "cancer bron-cho-pulmonaire", est une tumeurmaligne développée à partir des cellulesde revêtement des bronches, des bron-chioles ou des alvéoles pulmonaires. Ilexiste deux principaux types de cancersdu poumon en fonction de l'origine et del'aspect des cellules cancéreuses aumicroscope : les cancers bronchiquesnon à petites cellules et les cancersbronchiques à petites cellules.
Qu'est-ce qu'un cancer du poumon
non à petites cellules ?Ils représentent près de 85% des can-cers du poumon. Dans cette famille, on yretrouve l'adénocarcinome (qui prendnaissance plutôt en périphérie des pou-mons), le carcinome épidermoïde (plu-tôt au niveau des grosses bronches aucentre des poumons) et le carcinome àgrandes cellules. Actuellement, les can-cers bronchiques non à petites cellulessont catégorisés également quant à l'ex-pression de certains marqueurs :expression ou non de PD-L1 et présenceou non de mutations qui vont orienterles choix de traitements.
Lorsqu'il y a une tumeur en dehors du

poumon, on appelle cela une "méta-
stase".

Qu'est-ce qu'un cancer du poumon à
petites cellules ?Les cancers du poumon à petites cel-lules constituent les 15% restants. S'ilssont moins nombreux, ils sont toutefoisplus agressifs à cause d'une proliféra-tion rapide des cellules cancéreuses.Quel est l'âge de survenue d'un cancerdu poumon ?Selon les dernières statistiques de l'Ins-titut national du cancer (2018) l'âgemédian au diagnostic d'un cancer dupoumon en France est de 67 ans chezl'homme et 65 ans chez la femme.Cancer du poumon chez la femme : âge,symptômes, cause, non fumeuse...Le cancer du poumon tue environ 10000 femmes par an et il continue d'aug-menter à cause du tabagisme. Quels sontses symptômes ? Combien sont opé-rables ? Quel est le pronostic ? L'âgemoyen d'apparition ? Et chez la femmenon fumeuse ? Eclairage du Dr MauricePérol, oncologue.

A quoi correspondent les stades du
cancer du poumon ?Les stades permettent de classer le can-cer du poumon en fonction de la taille dela tumeur, de l'étendue du cancer dansle thorax, et à distance dans d'autresparties du corps. On distingue 5 stadesde 0 à 4.-Le stade 0 si aucun signe de tumeur pri-mitive du poumon n'est retrouvé ;Le stade 1 lorsque le diamètre de latumeur mesure maximum 3 cm et qu'el-le reste cantonnée au poumon ;-Le stade 2 lorsque la tumeur est pluslarge et atteint les ganglions lympha-tiques des bronches ;-Le stade 3 lorsque la tumeur a atteintles ganglions lymphatiques plus aucentre du thorax près de la trachée, del'œsophage et du cœur ;-Le stade 4 lorsque la tumeur s'est éten-due en dehors du poumon, dans lesorganes les plus fréquemment touchésque sont la glande surrénale, le foie, lesos et le cerveau.
classification des tumeurs : 
tnm, significationLa classification TNM est un systèmeinternational de classement des can-cers. Découvrez quels sont ses critèreset à quoi sert cette classification destumeurs.
Quels sont les symptômes du cancer
du poumon ?Si des symptômes respiratoires qui peu-vent sembler banals, persistent (toux debronchite chronique, difficulté à respi-rer...), en particulier chez les fumeurs oudes anciens fumeurs, il faut consulter unmédecin. Le cancer du poumon peutparfois être découvert par hasard sur unbilan d'imagerie médicale réalisé pourrechercher une autre pathologie.
SymptômES fréQuEntSapparition d'une toux ou majorationd'une toux de bronchite chronique ;expectorations (crachats) sanguino-lentes (hémoptysie). Une hémoptysieimportante nécessite d'alerter rapide-ment votre médecin traitant ;apparition ou aggravation d'une diffi-

culté à respirer (dyspnée ou essouffle-ment), en l'absence de problèmes car-diaques avérés ;infection pulmonaire (bronchite oupneumonie) à répétition ;des douleurs importantes aiguës ouchroniques (comme un point de côtéévoquant un déchirement musculaire,des douleurs de l'épaule évoquant unrhumatisme) ;une fatigue inhabituelle et persistante ;une perte d'appétit ;une perte de poids.
SymptômES moInS fréQuEntSmodification de la voix ou extinction dela voix persistanterespiration sifflante. difficultés à avaler en relation avec lacompression de l'œsophage (dysphagie);difficulté à respirer liée à une pleurésie(présence de liquide entre les deuxfeuillets de la plèvre)douleurs thoraciquesoedème (gonflement) de la face et ducoudouleurs du cou jusqu'au bras (névral-gie cervico-brachiale) accompagnéesd'un syndrome de Claude-Bernard hor-ner, appelé syndrome de PancoastTobias qui peut révéler une tumeur del'apex (sommet du poumon).
7 symptômes d'alerte du cancer du
poumon chez la femmeEn 10 ans, le cancer du poumon estdevenu la deuxième cause de décès parcancer chez la femme en France, derriè-re le cancer du sein. Si la maladie évoluesouvent silencieusement, certainssignes doivent attirer l'attention. Toux,douleurs... Passage en revue des 7 symp-tômes d'alerte chez la femme avec le DrMaurice Pérol, oncologue.
Quelles sont les causes du cancer du
poumon ?Les facteurs de risque prédominantsdans le cancer du poumon sont : le taba-gisme actif (80%) et passif, les exposi-tions professionnelles à des substancestoxiques, les pollutions environnemen-tales et les antécédents personnels etfamiliaux de cancer du poumon ou

d'autres cancers non liés au tabac.
Quelle est la part des cancers 
attribuables au tabac ?Le tabac est responsable de 8 cancers dupoumon sur 10. Toutes les formes detabac sont concernées (cigarettes,cigares, cigarillos, narguilé, cannabis,etc.). La fumée de cannabis contient quatrefois plus de goudrons que celle du tabacet plus de substances cancérigènes. Prèsde 92 % des décès par cancer des pou-mons chez l'homme résultent d'uneconsommation de tabac. Le risque s'ac-croît en fonction de la dose journalièrede tabac et de la durée du tabagisme…La durée pendant laquelle on fumesemble plus importante que la quantitéde cigarettes fumées. Les jeunes fumant de plus en plus tôt,l'âge de survenue de la maladie rajeunitet celle-ci se manifeste parfois dès l'âgede 40 ans. A cause du tabagisme, le cancer du pou-mon a été multiplié par 7 ces 30 der-nières années et a quasiment doubléentre 2000 et 2012 (Inca). Cette aug-mentation concerne beaucoup plus lafemme que l'homme ces dernièresannées. Le tabagisme passif augmente lerisque de cancer du poumon de 30% parrapport à une personne qui évolue dansun entourage non fumeur.
Quelles causes chez les 
non-fumeurs ?Chez les non-fumeurs, d'autres facteursextérieurs peuvent être impliqués dansla survenue d'un cancer du poumon.C'est le cas, notamment, d'une exposi-tion prolongée à des substances commel'amiante, certains hydrocarbures poly-cycliques aromatiques (gaz d'échappe-ment des moteurs diesels…), les radia-tions ionisantes (dont rayons X, rayonsgamma issus de l'imagerie médicale), leradon, l'arsenic, le nickel, le chrome, lasilice, le cadmium… On peut également citer les maladiesinflammatoires chroniques desbronches ou encore la pollution atmo-sphérique. Il existe des cas rares de can-cers familiaux caractérisés par leur sur-venue chez des personnes plus jeunes.

BIEN-ÊTRE

Le cancer du poumon 
est le cancer le plus fréquent

2e chez l'homme, 
3e chez la femme. 
C'est un cancer dit 

"de mauvais pronostic" 
mais on peut en guérir.

bIEn-êtrE

Cancer du poumon : de mauvais
pronostic mais guérissable
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télévision
PROGRAMME DU JOUR 

Téléréalité France, 2024
Koh-Lanta 

Téléréalité France 2024
Cauchemar en cuisine

Divertissement
Ce soir on chante pour 
les 100 ans des Droits de l'Enfant

Série humoristique
France 2024
Kaamelott

Série policière
Commissaire Magellan

Cinéma ,Comédie
France
Le retour des Mousquetaires

Magazine culturel France ,2024
Le grand échiquier

Série policière États-Unis - 2024
Mister Spade 

Film d'action
États-Unis 2007
Boulevard de la mort

Comédie 2022
Jumeaux mais pas trop

Film d'action
Sisu : de l'or et du sang

Film d'action
Etats-Unis - 2018
En eaux troubles

20 h 55

21 h 00

20 h 55

20 h 55

20 h 55

21 h 00

21 h 05

20 h 50

21 h 00

20 h 50

21 h 00

21 h 00

22 h 52

la chaine 19h00

Série policière Royaume-Uni, 2022
Saison 1 Épisode 1/2

Trigger Point
Un atelier clandestin de fabrication de bombes
vient d'être identifié dans la cité de Westhaven,
dans la banlieue de Londres. La police met sur
pied une opération antiterroriste et sollicite
Lana Washington et Joel Nutkins pour 
sécuriser les lieux.

Série dramatique Etats-Unis, 2023
Saison 2 Épisode 9/10

Your Honor 
Michael tente de se rapprocher discrètement
de Fia et de son petit-fils malgré les menaces
de Jimmy. Gina ne supporte plus la passivité
de son mari et décide de trouver de nouveaux
alliés pour faire valoir les biens de sa famille.
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Alger 18° 11°
Oran 19° 7°
Constantine 15° 1°
Ouargla 22° 11°

Maximales Minimales
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HORAIRES 
DES
PRIÈRES

A N N A B A
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a

05:10 12:39 16:00 18:34 19:58

O U A R G L A
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a

05:24 12:48 16:12 18:45 20:04

C H L E F
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a

05:36 13:04 16:26 19:00 20:23

M O S T A G A N E M
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a

05:41 13:09 16:31 19:05 20:27

O R A N
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c ha

05:45 13:12 16:34 19:08 20:30

C O N S T A N T I N E
Fadjr Dohr Açr Maghrib Icha 

05:15 12:43 16:05 18:39 20:02

A L G E R
Fadjr Dohr Açr Maghrib Icha 

05:30 12:57 16:19 18:53 20:16

ALGÉRIE TÉLÉCOM 
Offres
promotionnelles et
caravane de solidarité
durant le ramadhan
ALGÉRIE TÉLÉCOM a dévoilé,
dimanche, ses offres
promotionnelles «spécial
Ramadhan», ainsi qu’une caravane
de solidarité «Idoom El Kheir» au
profit de familles nécessiteuses à
travers plusieurs wilayas du pays.
Il s’agit d’offres commerciales
«promotionnelles et étudiées»
consistant à faire profiter les usagers
d’un nombre de jours de connexion
gratuits et ce, pour chaque
augmentation de débit, a expliqué le
directeur marketing et innovation
d’Algérie Télécom, Redha Guessas,
lors d’une conférence de presse
organisée au siège de l’entreprise.
Ainsi, pour chaque augmentation du
débit durant la 1ère semaine du
Ramadhan, le client bénéficiera de la
gratuité de la connexion durant tout
ce mois, de 23 jours de gratuité s’il
le fait durant la 2éme semaine, de 16
jours de gratuité si l’augmentation
est effectuée la 3éme semaine et,
enfin, de 10 jours de gratuité si elle
intervient la dernière semaine.
Cette offre, a-t-il précisé, est
destinée aux clients particuliers
d’IDOOM ADSL, VDSL et Fibre,
faisant savoir qu’une seconde offre
«spécial Ramadhan» consiste à
bénéficier d’une capacité de
connexion de 1000 giga-octets (Go)
en rechargeant 1500 DA, sachant
que le volume sera cumulé en cas
d’autres rechargements effectués
durant la validité de la promotion.
De spots publicitaires annonçant ces
offres ont été présentés
exclusivement durant cette
conférence médiatique et seront
diffusés pour le large public via les
médias audio-visuels nationaux
durant le mois sacré.
Algérie Télécom lancera également,
à travers son centre des œuvres
sociales, une caravane de solidarité,
«Idoom El Kheir» qui sillonnera des
wilayas du pays pour soutenir les
familles nécessiteuses en denrées
alimentaires, ainsi que les
restaurants «Errahma».
Par cette action caritative, Algérie
Télécom entend «affirmer son
engagement citoyen», souligne son
chef de la division commerciale et
marketing, Amir Benidir, faisant
savoir que cette caravane sera
conduite par des employés
volontaires de l’entreprise.
Cette rencontre a, par ailleurs, été
l’occasion pour les responsables
d’Algérie Télécom de rappeler les
réalisations à son actif durant
l’année écoulée, ainsi que les
perspectives à venir, dont celle de
raccorder, en 2024, les 2/3 de la
population algérienne à l’internet,
toutes technologies confondues,
incluant la fibre optique au profit de
2 millions de foyers. Par la même
occasion, il a été procédé à une
distinction symbolique du directeur
de la publication «IT Mag»,
Abderrafik Khenifsa, en sa qualité
de doyen des initiateurs de
publications spécialisées en
nouvelles technologies en Algérie. 

Hamid B.

DJEZZY, entreprise citoyenne,
annonce le lancement de sa cam-
pagne de solidarité pour le
Ramadan 2024, renforçant ainsi
son engagement et son soutien
aux familles dans le besoin
durant la période du mois sacré.
La campagne de solidarité a
débuté avec l’initiative «Walk
for Besma» à travers l’applica-
tion DjezzyApp, offrant aux
clients la possibilité de marcher
et de gagner des gigas. Ces gigas
accumulés pouvaient ensuite être

convertis en dons pour les
familles nécessiteuses pendant le
Ramadan, démontrant ainsi un
soutien concret et tangible. Lan-
cée mi-février, cette campagne a
suscité une participation active
jusqu’à sa clôture le 6 mars,
quelques jours avant le début du
mois sacré. La distribution de
couffins en partenariat avec le
Croissant Rouge Algérien s’ins-
crit dans le prolongement naturel
de cette initiative, visant à
étendre les actions de solidarité

aux familles défavorisées et à
amplifier l’impact positif de la
campagne «Walk for Besma».
En plus de la distribution de
couffins aux familles défavori-
sées, Djezzy étend sa campagne
de solidarité en renouvelant son
partenariat, cette année encore,
avec les Scouts musulmans algé-
riens. Cette collaboration se tra-
duit par l’ouverture de restau-
rants de la Rahma dans plusieurs
wilayas du pays, offrant des
repas gratuits aux personnes

dans le besoin pendant le mois
de jeûne.
À travers ces actions, Djezzy
réaffirme sa dimension citoyen-
ne et sa volonté de contribuer
aux efforts de solidarité nationa-
le à chaque occasion. En ces
temps de compassion et de parta-
ge, Djezzy s’engage à soutenir et
à apporter un peu de réconfort
aux familles nécessiteuses, au-
delà de la promotion des valeurs
d’entraide et de fraternité au sein
de la société algérienne.

eN COLLabOratION aveC Le CrOIssaNt-rOUge et Les sCOUts mUsULmaNs

Djezzy lance sa campagne de solidarité ramadhan 

IL N’EST pas du tout aisé de rejoindre la ville
de Tizi Ouzou par bus ou par fourgon à partir
du Pôle d’Excellence (Oued Falli). Le soir, à
partir de 16 h, rejoindre le Pôle d’Excellence
à partir de la ville des Genêts constitue le par-
cours du combattant. Et pour cause, les seuls
bus assurant la liaison Pôle d’Excellence –
Tizi Ouzou appartiennent à l’ETUSA (entre-
prise de voyageurs en milieu urbain et subur-
bain) et ils ne sont pas nombreux. 
S’agissant des bus privés, leurs propriétaires
n’assurent pas cette ligne pour la simple rai-
son qu’ils n’ont pas d’autorisation à cet effet.
Quant aux transporteurs par fourgon, pour
leur part, ils ne respectent guère les lois et le
règlement régissant le transport et le service

public. Ainsi, le matin, au moment où le
citoyen s’apprête à rejoindre son poste de tra-
vail, qui se trouve souvent à Tizi Ouzou, au
Pôle d’Excellence, les bus de l’ETUSA se
font rares. 
Pour espérer y trouver une place, même
debout, il faut jouer des coudes. Les chauf-
feurs de fourgons, pourtant nombreux, se
tiennent éloignés de la place de stationne-
ment. Ils ne se déplacent que par course. Ce
scénario se répète le soir, mais cette fois-ci à
Tizi Ouzou. En effet, ces fourgons ne rejoi-
gnent le Pôle d’Excellence que dans le cadre
d’une course alors que les bus de l’ETUSA
ne sont pas nombreux. La plupart des bus,
publics et privés, font la rotation Gare

multimodale - Gare de Boukalfa et Gare de
Boukhalfa - station de Timizart-Loghbar. Les
nombreux citoyens du Pôle d’Excellence
n’ont pas caché au Jeune Indépendant leur
désarroi en matière de transport. 
Le déplacement par course, notamment pour
le travailleur, est loin d’être une solution.
Aussi, ils ont manifesté leur désir de voir les
pouvoirs publics renforcer en bus cette ligne
et pourquoi pas obliger les conducteurs de
fourgons à ne pas exiger des voyageurs un
déplacement par course qu’en cas d’excep-
tion. Autrement dit quand le déplacement se
fait hors ligne légale ou après les horaires
légaux de travail, c’est-à-dire durant la nuit.

De notre bureau, Saïd Tissegouine 

traNsPOrt de vOyageUrs à tIzI OUzOU 

La ligne Pôle d’Excellence - Tizi-Ouzou
mal desservie

Cette journée met en
exergue l’importance des
mathématiques dans notre

vie quotidienne et dans le déve-
loppement de la civilisation
humaine de manière générale.
A l’occasion, cette journée sera
célébrée cette année sous le
thème «jouer avec les mathéma-
tiques»  à travers tous les établis-
sements scolaires et ce du 12 au
19 mars, lit-on dans un commu-
niqué du ministère de l’Educa-
tion nationale.
Pour se faire, le ministère de
l’Éducation nationale a mis en
place un programme riche et
varié dans toutes les institutions
éducatives. Il s’agit de pro-
grammes de nature scientifique,
pédagogique et divertissante, en
accord avec le slogan retenu
pour cette année.
Le but étant de mettre en valeur
l’importance des mathématiques
dans la vie humaine et leur rôle
dans divers aspects de la vie à

travers des activités qui attirent
l’attention des élèves et leur font
prendre conscience de leur
importance et de leurs domaines
d’application.
«Dans le cadre du plan d’action
du Gouvernement, issu du pro-
gramme du président de la Répu-
blique, M. Abdelmadjid Tebbou-
ne, le ministère de l’Education

nationale veille à promouvoir
l’enseignement des mathéma-
tiques à tous les niveaux d’ensei-
gnement et à encourager les ins-
criptions dans les filières mathé-
matiques et math-techniques», a
souligné la même source.
Le ministère s’attèle à «prendre
part à tous les événements
régionaux et internationaux

pertinents, dont la célébration de
la Journée internationale des
mathématiques», a ajouté le
communiqué.
Le ministère a tenu à rappeler,
que le 14 mars de chaque année,
le monde célèbre la Journée
internationale des mathéma-
tiques, approuvée par l’organisa-
tion des nations unies pour l’édu-
cation, la science et la culture
(UNESCO) en 2019, pour souli-
gner le rôle des mathématiques
dans la vie humaine et souligner
leur grande importance dans les
domaines scientifiques, techno-
logiques, économiques et
sociaux. Le but est aussi de rele-
ver les défis qui imprègnent un
large éventail de domaines,
notamment le développement de
l’intelligence artificielle, la
transformation technologique et
le changement climatique, en
plus d’atteindre les objectifs de
développement durable.

Lynda Louifi

JOUrNée INterNatIONaLe des matHématIqUes

Un programme riche élaboré
par le ministère de l’Education
Le ministère de l’Education nationale a élaboré, à l’occasion de la célébration de la journée internationale
des mathématiques, célébrée le 14 mars de chaque année, un programme riche et varié visant à mettre

en évidence l’importance et le rôle des mathématiques dans divers aspects de la vie, a indiqué, hier,
un communiqué du ministère.

De l’importance des mathématiques
dans notre société.


